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49 Élève : On dit qu'on a une relation de proportionnalité 
50 Enseignant: Très bien, on dit qu'on a une relation de proportionnalité entre fa 
longueur et fa résistance [. .. }. 
51 Enseignant : Voilà donc vous mettez observation[. . .] alors nous pouvons dire que 
Rt 1 Lt = Rd L2 = RJ 1 LJ .... = Rn 1 Ln. On n'est d 'accord? 
52 Enseignant : Maintenantje vous propose de faire une deuxième expérience 
53 Notez l'énoncé de l'expérience. Considérons trois fils conducteurs cylindriques de 
même longueur L = lm, de même nature et de diamètre respectif o,2mm, 0,5mm et 
0, 7mm. On place aux bornes de chaque fil un ohmmètre pour mesurer sa résistance 
électrique. Les résultats obtenus sont présentés dans le tableau ci-après. 
54 Enseignant: Prenez la représentation de l 'expérimentation rapidement. 
55 Enseignant: Quel constat pouvons nous faire en observant le tableau des valeurs? 
56 Élève: On constate que fa résistance du fil diminue plus son diamètre diminue 
57 Enseigant: êtes-vous d'accord avec la réponse de votre camarade? 
58 groupe classe : Non 
59 Enseignant: Observez bien que fait le diamètre? 
60 Groupe classe : le diamètre augmente 
61 Enseignant: fe diamètre augmente mais la résistance diminue. On peut constater 
que lorsque le diamètre du fil augmente, la résistance diminue. Notez ça 
62 Enseignant: À quoi est li é le diamètre du fil? 
63 Groupe classe : Le diamètre est lié au rayon. 
64 Effectivement : le diamètre est li é au rayon parce que quand on parle de diamètre 
on sous-entend qu 'il y a un rayon [. .. ] 
65 Enseignant: notons ça dans les cahiers [. . .] 
66 Enseignant: Voilà! Ons 'arrête là pour aujourd'hui. 
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Période PJ 

1 Enseignant: Avant de commencer la leçon d'aujourd'hui, j'aimerais avec vous 
identifier les métaux qui se trouvent dans la classe. Quels sont les métaux qu'on 
retrouve dans notre salle de classe? 
2 Élève : Le fer 
3 Enseignant : Très bien! Le fer, ok! 
4 Enseignant: Quoi d'autre ? 
5 Élève :Le zinc 
6 Enseignant : Bien, le zinc. 
7 Enseignant: C'est fini? C'est juste ces deux métaux qu'on retrouve dans la salle de 
classe? 
8 Groupe Classe: Oui. 
9 Enseignant: Maintenant à part ces métaux que nous trouvons dans la classe quel 
autre type de métal connaissez-vous? 
10 Élève : Le cuivre. 
11 Enseignant: Effectivement, le cuivre 
12 Enseignant: Dans la salle de classe où est-ce que vous pensez qu'on peut retrouver 
le métal cuivre? 
11 Enseignant: Alors vous ne voyez pas? Réfléchissez. 
12 Élève: Dans les lampes 
Groupe Classe : Rire [. .. .] 
13 Enseignant: il ne faut rire de lui. Il faut lui donner l'occasion de développer sa 
réflexion, au moins il a pensé nous faire une proposition. 
14 Élève :Au niveau des fils conducteurs. 
15 Enseignant: Très bien! Au niveau des fils conducteurs, on avait vu ça aussi en 
résistance électrique. 
16 Enseignant: Quel autre métal connaissez vous? 
17 Élève : Le plomb 
18 Enseignant: Très bien! Le plomb. 
19 Élève : L 'alluminium 
20 Enseignant: Très bien! L'alluminium 
21 Enseignant: Est-ce que ce sont les seuls métaux que vous connaissez? 
22 Élève: L'argent 
23 Enseignant: L'argent. Très bien. 
24 Élève : L'or 
25 Enseignant: Très bien! L'or C'est un métal. 
27 Élève : Le nickel. 



~---------------------------------- -- -~- ----------------
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28 Enseignant: Le nickel, c'est un métal aussi. Très bien! 
29 Enseignant: Ok! C'est bien, nous en ce qui nous concerne dans ce chapitre ce sont 
ces cinq métaux: lefer, le cuivre, l'alluminium, le plomb, le zinc que nous allons étudier. 
30 Enseignant: Nous allons, aujourd'hui, parler des propriétés physiques et 
l'oxydaxion des métaux usuels. 
31 Enseignant : Notons une petite introduction 
32 Enseignant: Le f er quand vous le laisser à l'air libre pendant quelques mois ou 
pendant quelques années qu'est-ce que vous allez constater? 
33 Élève : Il apparait de la rouille. 
34 Enseignant: Très bien! Il apparait de la rouille. N 'est-ce pas? 
35 Enseignant : Quelle est la couleur de la rouille? 
3 6 Élève : Marron ou rouge. 
37 Enseignant: Cette couche marron ou rouge qu'on observe sur le fer, est-elle bonne 
ou mauvaise pour le fer? 
38 Élève : Elle est mauvaise pour le fer 
39 Enseignant: Si elle mauvaise pour le fer qu'est-ce quellefètit? 
3 7 Élève : Ça ronge le fer. 
38 Enseignant: Ça ronge le fer, très bien.[ ... . .]" 
39 Enseignant : Maintenant pour éviter que la rouille se forme sur le fer et le détruit 
que faudra-t-il faire? 
40 Élève : Il faut appliquer de la peinture 
41 Enseignant: Êtes-vous d'accord avec la proposition. de votre camarade? 
42 Groupe classe : Oui. 
41 Enseignant: Très bien! Effectivement, ll faut appliquer une couche de peinture 
pour protéger le fer contre la rouille. 
42 Enseignant: Maintenant la rouille est due à quoi? 
43 Élève : La rouille est due à l'attaque de l'oxygène. 
44 Enseignant : Que pensez-vous de la réponse de votre camarade? 
45 Élève : Je pense que Soukayna a raison car avec la présence de l 'oxygène le fer 
s'oxyde et ce qui va entrainer la formation. de rouille qui ronge le fer. 
46 Enseignant: Excellent! Excellent! Effectivement c'est due à l'action de l'oxygène 
sur le fer, [. . .}. 
47 Enseignant : Qui peut m 'aider à écrire l'équation bilan de la réaction d'oxydation 
du fer? 
48 Élève : Fe + 0 2 --- -7 Fe20J 
49 Enseignant: Il nefètut pas laisser l'équation comme ça. Qu'est-ce qu'il faut faire? 
50 Élève : lljètut l'équilibrer. 4Fe + 302 ----7 2Fe20J 
51 Enseignant : Êtes-Vous d 'accord avec votre camarade? 

-----------



52 Groupe classe: Oui. 
53 Enseignant: Excellent! Merci Abdoulaye, tu peux regagner ta place. 
54 Enseignant: Notons ceci[. . .}. 
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55 Enseignant: Concernant 1 'aluminium qu 'observe-t-on quand il est placé longtemps 
1 'air libre? 
56 Élève : On peutfaire une fine couche blanche qui se dépose sur 1 'aluminium. 
57 Enseignant: Très bien, ce qu'il faut savoir cette couche appelée allumine protège 
l'alluminium. On dit que l'aluminium s'autoprotège en s'oxydant. C'est ce qui explique 
d'ailleurs l'utilisation de l'aluminium dans la construction du batiment [ ... .] Regardez 
les fenêtres de notre salle de cours, elles ont subi une oxydation et sont vilaines à voir 
à cause de la rouille [ .. .}" 
58 Enseignant : Qui peut m'aider à écrire l'équation bilan de l'action de l'oxygène sur 
l'aluminium? 
59 Élève: 4Al + 302 -- -7 2Ah03 
60 Enseignant: Très bien! L 'équation est bien équilibrée. Merci Aminata. 
61 Enseignant: Maintanant voyons voir l'action de l'oxygène sur le zinc, le cuivre et 
le plomb" 
62 Enseignant : Ces métaux s'oxydent sous l'action combinée du dioxygène, du carbone 
contenu dans l'air et de la vapeur d'eau avec la formation d'une couche protectrice. 
[ J 't 1 t t' t 1 d t" . . . . . ces me aux s au opro egen en s oxy an 
63 Enseignant: Voilà! Que pouvons nous retenir dans cette partie là? 
64 Enseignant: Nous avions le fer, l'alluminium, le cuivre, le zinc et le plomb. 
Maintenant le fer quant il s'oxyde qu 'est-ce qui va se passer? 
65 Élève : Le fer fer se dégrade 
66 Enseignant : Très bien! Le fer subit une dégradation. 
67 Enseignant: L'alluminium quand il s'oxyde qu'est-ce qui se passe? 
68 Élève: L 'alluminium s 'autoprotège. 
69 Enseignant: Très bien! L'alluminium s'autoprotège. 
70 Enseignants: Et les autres métaux usuels?" 
71 Élève : Ils s'autoprotègent. 
72 Enseignant : Notons ça [. .. }. 
73 Enseignant: C 'est dommage mais nous allons juste faire une expérimentation 
théorique. 
7 4 Enseignant: Notez 1 'énoncé de l 'expérimentation. Projetons de la limaille de fer sur 
la flamme d'un brûleur[. . .}. (L'enseignant schématise l'expérimentation théorique au 
tableau et les élèves prennent le schémaen même temps dans leur cahier de cours) 
75 Enseignant: Notons l'interprétation[. .. ]. 
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76 Enseignant: Qui peut m'aider à écrire l'équation bilan de la réaction d'oxydation 
dufer à chaud? 
77 Élève : 3Fe + 202 ---~ FeJ04 
78 Enseignant: Que pensez-vous de la proposition de votre camarade ? 
79 Groupe classe : C 'est correct m.onsieur 
80 Enseignant: Très bien! 
81 Enseignant: Voyons maintenant l'oxydation à chaud de l'aluminium. 
82 Enseignant : Faisons la même chose que tout à l'heure. (L'enseignant schématise 
l'expérimentation au tableau, les élèves prennent le schéma) 
83 Enseignant: Alors qu 'observe-t-on? 
84 Élève : On observe des étincelles et l 'apparition d 'une poudre blanche. 
85 Enseignant: Effectivement il va se former une poudre blanche appelée oxyde 
d 'aluminium. 
86 Enseignant: Notons ça[. .. ] 
87 Enseignant : on va s'arrêté là jusqu'à la prochaine fois 
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Transcriptions des interactions verbales des de cours de Physique-Chimie vécus 

par le groupe YEUB2 

Période Pt 

1 Enseignant: Je vous informe que je n'ai pas pu obtenir à temps le matériel nécessaire 
pour effectuer l'expérimentation prévue dans le cadre de ce cours on va allors se 
contenter de quelques expérimentations théoriques qu'on va schématiser au tableau 
seulement. 
2 Enseignant : Voilà donc, dans le chapitre de chimie passé on avait abordé quelle 
leçon enfait? 
3 Élève : Les solutions aqueuses. 
4 Enseignant: Effectivement on avait parlé des solutions aquesuses 
5 Enseignant: Alors qu'est-ce qu'une solution aqueuse? 
6 Élève : C'est une solution qui contient de l'eau. 
7 Enseignant : Donc voilà, une solution aqueuse est une solution qui contient de l'eau. 
8 Enseignant: Est-ce que toutes les solutions que vous connaissez sont identiques? 
9 Groupe classe : Non 
10 Enseignant: Je vous avais demandé d'apporter des solutions. Quelles solutions 
avez-vous apporté? 
11 Élève : Solution eau + cendre 
12 Enseignant: Vous, qu'est-ce que vous avez préparé? 
13 Élève : Infusion d'oseille (Hibiscus sabdariffa) 
14 Enseignant : Vous voyez donc ces deux solutions préparées par vos camarades ne 
sont pas identiques, déjà du point de vue de la couleur, elles ne sont pas identiques, les 
constituants aussi ne sont pas identiques. Donc le chapitre qu'on va voir aujourd'hui 
c'est un chapitre qui va nous parler de la nature des solutions qu'on avait vues[. . .]. 
Nous allons parler d'abord des indicateurs colorées" 
15 Enseignant: Voilà quand on regarde le groupe de mots "indicateur coloré", il est 
constitué de deux mots indicateur et coloré, n'est-ce pas? Donc indicateur nous renvoie 
à quel verbe? 
16 Groupe classe : Indiquer. 
17 Enseignant : Indiquer. N'est-ce pas? 
18 Groupe classe : Oui. 
19 Enseignant : Et« coloré » nous renvoie à quel mot? 
20 Groupe classe : Couleur. 
21 Enseignant: Effectivement ça nous renvoie au mot couleur. 
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22 Enseignant: Donc un indicateur coloré, c'est quelque chose qui indique des 
couleurs[. . .}. C'est une substance qui change de couleur selon le milieu dans lequel 
elle se trouve [. . .}. 
23 Enseignant: Notons l'énoncé del 'expérimentation. Considérons 7 tubes à essai[. . .] 
(L'enseignant schématise les expérimentations au tableau) 
24 Enseignant: Quel constatfaites-vous? 
25 Élève: On constate que certaines solutions virent au jaunes et d 'autres au bleu et 
une qui est restée verte 
26 Enseignant: Très bien. Nous constatons qu'on a trois couleurs[. . .}. N'est-ce pas? 
27 Enseignant: Donc quelle signification peut-on donner à cette différence de couleur? 
28 Élève : Les solutions de même couleur sont de même nature. 
29 Enseignant : Très bien, les solutions de même couleur sont de même nature 
30 Enseignant: Et quoi d'autre encore? 
31 Élèves : On a trois natures de solutions 
32 Enseignant: Très bien! Cette différence de couleurs nous indique que nous avons 
trois types de solutions [. . .}. 
33 Enseignant: Notons cette interprétation. On cantate que[. . .}. Il y a d'autres types 
de solutions, par exemple quand on dissout du clorure d'hydrogène gazeux dans l'eau 
on obtient une solution comntenant (H+; CI-) [. . .}. 
34 Enseignant: Donc cette sollution, elle se présente sous que/forme? 
35 Élève : Elle se présente sous forme ionique 
36 Enseignant: Très bien, elle se présente sous formme ionique [. . .], maintenant en 
dissolvant de l'acide nitrique dans de l'eau distillée on obtient une solution auqeuse 
d'acide nitrique (H+ ;N03-), [. . .]; en dissolvant aussi de l'acide sulfurique dans de l'eau 
distillée on obtient (2H+ ;S042-) 

37 Enseignant: Pourquoi on met ici 2H+ ? C'est pour rendre? 
38 Élève : C'est pour assurer l'électroneutralité de la solution 
39 Enseignant: Très bien! Voilà c'est pour rendre elctroniquement neutre la solution 
[. . .}. 
40 Enseignant: Voilà! Quelle remarque faites-vous par rapport à ces trois exemples 
de solutions? 
41 Élève : On remarque la présence de "H+ " 
42 Enseignant: Très bien! Les solutions acides renferment l'ion H+. 
43 Enseignant: Donc qu'est-ce que vous pouvez dire des solution acide? 
44 Élève : Les solutions acides sont caractérisées par l'ion H+. 
45 Enseignant: Très bien, les solutions acides sont caractérisées par l'ion H+ [. . .}. 
46 Enseignant: Notons ceci. Les solutions acides sont caractérisées par[. . .}. 
47 Enseignant: Qu'est-ce qu'une solution aqueuse? 
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48 Élève: C'est une solution contenant de l'eau. 
49 Enseignant: Voilà une solution aqueuse est une solution contenant de l'eau. En 
réalité l'ion H+ n'existe pas en solution aqueuse on a HJO+" 
50 Enseignant: Notons ceci. En dissolvant[. . .]. 
51 Enseignant: La dissolution du soude dans de l'eau distillée donne (Na+; OH)[. .. }, 
aussi quand on dissout de l'hydroxyde de potassium dans de l'eau distillée on obtient 
(K+ ; OH) [. . .], en dissolvant également de l'hydroxyde de calcium dans de l'eau 
distillée on obtient (Ca2+; 20H) [. . .]. 
52 Enseignant: Là aussi pour les solutions basiques quelle remarque faites-vous? 
53 Élève :Nous constatons la présence de l'ion OH. 
54 Enseignant: Très bien bien on remarque la présence de l'ion OH-. 
55 Enseignant : Quelle conclusion peut-on tirer ici. 
56 Élèves : Les solutions basiques sont caractérisées par l'ion OH-. 
57 Enseignant: Voilà! Les solutions basiques sont caractérisées par l'ion OH appelé 
l'ion hydroxyde. N'est-ce pas? 
58 Groupe : Oui. 
59 Enseignant: Ddonc mettez remarque[. . .]. 
60 Enseignant: D'une manière générale, sous quelle forme se présente les solutions 
acides ou basiques? 
61 Élève : Sous forme ionique. 
62 Enseignant : Très bien! Les solutions basiques et les solutions acide sont des 
solutions ioniques [. . .]. (L'enseignant schématise une expérimentation théorique au 
tableau) 
63 Enseignant: Prenez le schéma de l'expérimentation théorique. (L'enseignantfait le 
tour des tables pour vérifier si les élèves ont bien pris le schéma) 
64 Enseignant: Notons l 'énoncé de l'expérimentation. On place dans l'électrolyseur 
de l'eau distillée[. . .]. 
65 Enseignant: La lampe ne s'allume, quelle interprétation pouvez-vous faire? 
66 Élève : L'eau distillée ne conduit pas le courant. 
67 Enseignant: Très bien! L'eau distillée ne conduite pas le courant electrique[. .. ]. 
68 Enseignant: Maintenant on remplace l'eau distillée par l'acide chlorydrique ou par 
une solution d'hydroxide de sodium, on constate que la lampe s'allume et il un 
dégagement de gaz au nineau de !"electrode, quelle conclusion peut-on en tirer? 
69 Élève : Les solutions acidescet basiques onduisent le courant électrique. 
70 Enseignant: Très bien! Voilà les solutions acide et basiques conduisent le courant 
électrique [. . .]. 
71 Enseignant: Pourquoi les solutions acides et basiques conduisent-elles le courant 
électrique? 



72 Élève : Parce que ces solutions contiennent des ions. 
73 Enseignant: Très bien! Comment on appelle ces ions là? 
74 Élève :Porteurs de charge. 
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75 Enseignant: Très bien! Ce sont des porteurs de charge[. . .}. Voilà donc on va 
s 'arrêter là. 

Période P2 

1 Enseignant: Qui peut nous corriger l'exercice d'application? 
2 Élève: U = R*I donc R= U/1 
3 Enseignant: Très bien! R = UII. Ensuite, la question suivante? 
4 Élève: J' = U'IR. 
5 Enseignant: Voilà!!" = U'IR, [. .. ]. Continue pour la question suivante. 
6 Élève : U" = R*l"" 
7 Enseignant :Effectivement U" = R*J" [. . .}. 
8 Enseignant: Maintenant vous prenez la proposition de correction dans votre cahier. 
9 Enseignant: Poursuivons le cours sur la résistance, faisan une expérience théorique 
sur l'influence du fils sur la résistance. (L'enseignant schématise l'expérimentation 
portant sur trois fils conducteurs cylindriques de longueur différente au tableau) 
10 Enseignant: Voilà le montage qui nous permet de mesurer la résistance aux bornes 
de chaque fil [. . .}. 
11 Enseignant : Prenez les schémas, ensuite nous ferons les interprétations. 
12 Enseignant: Faites le rapport R/L. 
13 Enseignant: Alors qu'avez-vous trouvé comme résultat? 
14 Groupe classe : 3 4. 
15 Enseignant : Vous avez trouvé partout 34? 
16 Groupe classe : Oui. 
17 Enseignant: Alors quelle observation pouvons nous faire à travers ces résultas? 
18 Élève : On constate que quand la longueur du fil augmente, la résistance augmente 
aussi. 
19 Enseignant : Très bien, on constate ici quand la longueur augmente, la résistance 
augmente aussi [. . .}. 
20 Enseignant: Quelle conclusion pouvez-vous tirer à partir des rapports RI!? 
21 Élève : On peut tirer comme conclusion il existe une relation de proportionalité 
entreR et L. 
22 Enseignant : Très bien! On peut tirer ici comme conclusion que la résistance est 
proportionnelle à la longueur du fil. 
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23 Enseignant: Notons ces observations. On constate que la résistance du fil augmente 
en fonction de la longueur[. . .]. 
24 Enseignant : Maintenant étudions l'influence du diamètre du fil sur la résistance. 
Faisons les expérimentations théoriques suivantes. (L'enseignant schématise les 
expérimentations au tableau) 
25 Enseignant: Suivez, s 'il vous plait. 
26 Enseignant: Vous voyez ici la différence se trouve au niveau des diamètres[. . .]. 
27 Enseignant: Quel constat faites -vous? 
28 Élève: On constate que quand le diamètre du fil augmente, la résistance diminue. 
29 Enseignant : Très bien! Effectivement on constate que quand le diamétre du fil 
augmente, la résistance électrique diminue [. . .]. 
30 Enseignant: Le diamètre est lié à quelle autre gradeur? 
31 Élève : Le rayon. 
32 Enseignant: Effectivement quand on parle de diamètre on sousentend le rayon[. . .]. 
33 Enseignant: Maintenant quand on parle de rayon on fait référence à la section. 
Comment calcule-t-on l'air de la section? 
34 Élève : 1rr2 

35 Enseignant: Voilà la sectionS = 1rr2. 

36 Enseignant: Maintenant, comment peut-on réécrire la section S en fonction du 
diamètre d? 
37 Élève : 7rd2/4. 
38 Enseignant: Très bien! S = 7rd2/4 [. . .]. On va dire que la résistance est inversement 
proportionnelle au diamètre du fil. 
39 Enseignant: Notons ça. On constate que la résistance[. . .]. 
40 Enseignant: Maintenant essayer de voir l'influence de la nature du matériau sur la 
résistance. Faisons l'éxprience théorique suivante. (l'enseignant schématise 
l'expérimentation au tableau) 
41 Enseignant: Notons l 'énoncé del 'expérimentation. Dans cette expérimentation on 
choisit trois fil de nature différente [. . .]. 
42 Enseignant: Quel constat faite vous? 
43 Élève : On constate que la résistance du fil dépend de la nature du fil. 
44 Enseignant: Donc, ici on constate que quand la nature du fil change, la résistance 
change aussi [. . .]. 
45 Enseignant: Notez, on constate que [. . .]. 
46 Enseignant: D'après les résultat lequel des fils est le meilleur conducteur? 
47 Groupe classe : Le cuivre. 
48 Enseignant: Effectivement ici le cuivre est le meilleur conducteur parmi les 
différents fils que nous avons ici [. . .]. 



49 Enseignant: Notez[. . .]. 
50 Enseignant: Faisons une application de ce que nous venons de voir. 
51 Enseignant: Prenez l 'énoncé de l'exercice [. . .]. 
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52 Enseignant: Je vous 1 Omn pour réfléchir et proposer une solution. (Les élèves 
traitent les questions de l'exercice individuellement. L'enseignant/ait le tour des tables 
pour vérifier la proposition des élèves) 
53 Enseignant: Nous n 'aurons pas le temps de corriger l'exercice aujourd'hui,je vous 
propose de continuer la réflexion à la maison et nous ferons la correction au prochain 
cours. 

Période PJ 

1 Enseignant: Bon dans la salle de classe quels sont les types de métaux que nous 
avons? 
2 Élève : Du fer. 
3 Enseignant: Où est-ce que vous avez trouvé dufer dans la salle de classe? 
4 Élève : Sur la charpente des tables. 
5 Enseignant: Effectivement on a du fer sur les tables-banc[. . .], ensuite?" 
6 Élève : Du zinc 
7 Enseignant: Effectivement du zinc, [. . .]ensuite?" 
8 Élève : Du cuivre 
9 Enseignant : Très bien! On a du cuivre dans les fils électriques[. . .]. 
10 Enseignant: Donc nous avons du fer, du zinc, du cuivre, nous avons également de 
l'alluminium et du plomb, ces métaux sont appelés les métaux usuels. Aujourd'hui nous 
allons étudier les propriétés physiques et chimiques de ces métaux. Donc mettez comme 
titre de la leçon quelques propriétés physiques et chimiques des métaux usuels" 
11 Enseignant : Notons. Les métaux usuels [. . .]. 
12 Enseignant: Je vous propose après cectte introdudction d'étudier l'oxydation des 
métaux[. . .]. 
13 Enseignant : Si vous achetez une barre de fer que vous exposez à l'aire libre pendant 
deux ans environ qu'est-ce que vous allez constater par la suite? 
14 Élève : De la rouille. 
15 Enseignant : Effectivement; le fer est attaqué pet il se forme de la rouille. 
16 Enseignant: Quelle est la couleur de la rouille? 
17 Élève : Marron 
18 Enseignant : La couleur peut être marron ou rougeâtre [. . .]. 
19 Enseignant: Est-ce que cette couche de rouille est bonne pour le fer ? 
20 Groupe classe : Non. 



21 Enseignant: Qu'est-ce qu 'ellefait alors? 
22 Élève : La rouille dégrade le fer. 
23 Enseignant: Effectivement la rouille dégrade le fer[ . .]. 
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24 Enseignant : Et si vous ne voulez pas que le fer soit attaqué et dégradé par la rouille 
quelle précaution faudrait-il prendre? 
25 Élève : Il faut appliquer de la peinture. 
26 Enseignant: Voilà ilfaut appliquer de la peinture[ . .]. 
27 Enseignant: Quelle autre matière peut-on utiliser pour protéger le fer? 
28 Élève : De la graisse. 
29 Enseignant: Ok! La graisse ou encore quoi? 
30 Élève :Du vernis 
31 Élève : D'accord vernis, si vous voulez. 
32 Enseignant: Donc si vous ne voulez pas que le fer soit attaqué[ . .]. 
33 Enseignant: Qu'est-ce qui va attaquer le fer pour favoriser la formation de cette 
rouille?" 
34 Élève: Le dioxygène 
35 Enseignant: Très bien! Effectivement c'est le dioxygène qui va attaquer le fer[ . .]. 
36 Enseignant: Notez à la ligne, le fer exposé à l'air libre[ . .]. 
3 7 Enseignant: Qui peut nous écrire l 'équation bilan de la réaction d'oxydation à 
froid du fer? 
38 Élève: 4Fe + 302--7 2Fe20J 
39 Enseignant : Est-ce que vous êtes d'accord avec la proposition de votre camarade? 
40 Groupe classe: Oui. 
41 Enseignant: Très bien! Merci! 
42 Enseignant: Notez, la rouille est poreuse[ . .]. 
43 Enseignant: Maintenant si on prend l'alluminium et qu'on l'expose à l'air libre le 
même temps que le fer, allons nous observer de la rouille? 
44 Groupe classe : Non. 
45Enseignant: Pourquoi? Pourquoi l'alluminium ne subit pas le même sort? 
46 Élève :Parce que l'aluminium s'autoprotège en s'oxydant. 
47 Enseignant: Très bien! L'aluminium s 'oxyde en formant une couche protectrice 
appelée allumine [ . .]. 
48 Enseignant : Notons ça [ . .]. 
49 Enseignant: L'oxydation du cuivre, du zinc et du plomb produit une couche 
protectrice appelée hydrocarbonate de cuivre, de zinc ou de plomb [ . .]. 
50 Enseignant: Donc rapidement on va faire une petite synthèse, lorsque le fer est 
exposé à l'air [ . .]. 
51 Enseignant : L'oxydation du fer donne? 



52 Groupe classe :La rouille. 
51 Enseignant: Ok! La rouille, et que fait la rouille? 
52 Élève : La rouille dégrade le fer. 
53 Enseignant : Bien! La rouille dégrade le.fer. 
54 Enseignant: L'aluminium s'oxyde avec laformation? 
55 Groupe classe: L'allumine 
56 Enseignant: Voilà l'alumine, et que fait l'alumine? 
57 Élève :L'alumine protège l'aluminium. 
58 Enseignant: Effectivement l'alumine est une couche protectrice. 
59 Enseignant: Et quel est le produit de l'oxydation du cuivre, zinc et plomb? 
60 Élève : Hydrocarbonate de zinc, de cuivre et de plomb. 
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61 Enseignant : Effectivement nous aurons la formation de l'hydrocarbonate de cuivre, 
de zinc et de plomb. Et que font ces produits de l'oxydation du cuivre, zinc et plomb? 
62 Élève : Ce sont des couches protectrices. 
63 Enseignant : Ces produits de l 'oxydation protègent effectivement [ . .}. 
(L'enseignant fait une blague qui fait rire toute la classe) 
64 Enseignant : Notez. L'oxydation à chaud est une combustion dans le dioxygène [ . .}. 
65 Enseignant: Maintenant faisons l 'expérimentation suivante. (L'enseignant fait 
l'expérimentation devant les élèves. Il projette de la limaille de fer sur la flamme d'un 
bruleur. Il demande aux élèves de bien observer le phénomène qui va se produire) 
66 Enseignant: Observez bien ce qui va se produire quand je projette de la limaille de 
fer sur le brûleur. 
67 Enseignant: Qu"observe-t-on? 
68 Élève : Un jaillissement d'étincelles. 
69 Enseignant: Très bien! On observe un jaillissement d'étincelles[ . .}. 
70 Enseignant: Notons cette observation[ . .}. 
71 Enseignant: Quelqu'un pour nous écrire et équilibrer l'équation bilan de la 
réaction 
72 Élève : 3Fe + 202 -7 FeJ04 
73 Enseignant: Vous êtes d'accord? 
7 4 Groupe classe : Oui. 
75 Enseignant: Bien! Merci! 
76 Enseignant: Prenez la proposition de solution de votre camarade. 
77 Enseignant: Il est presque l 'heure ons 'arrête là jusqu 'au prochain cours. 
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Transcriptions des interactions verbales des de cours de Phys ique-Chimie vécus 

par le groupe YEUS 

Période P1 

1 Enseignant: Lors du dernier cours nous avons abordé les notions d'acides et de 
bases. Alors c'est quoi un acide ou bien c'est quoi une solution acide? 
2 Élève: Une solution est dite acide lorsqu'elle fait virer le BBT en colarationjaune. 
3 Enseignant : Très bien! Une solution acide est une solution qui fait virer le BBT en 
colaration jaune. 
4 Ense ignan! : Bien donnez moi des exemples de solutions acides familiers. 
5 Élève : HCl. 
6 Enseignant : Vous êtes d'accord? 
7 Groupe classe : Non 
8 Élève : Le jus de citron. 
9 Enseignant :Alors le jus de citron est une solution d'acide familier. C'est bien. 
10 Élève : !le jus de bissap. 
11 Enseignant: Le jus de bis sap est également une solution d 'acide familier. C'est bien. 
12 Élève : Le jus de tamarin 
13 Enseignant : Le jus de tamarin est aussi une solution d'acide familier. C'est bien. 
14 Enseignant: Alors on avait également défini des acides d laboratoire, donnez-moi 
des exemples d'acide au laboratoire. 
15 Élève :Acide hydrolique 
16 Enseignant: acide .... ? 
17 Élève : Acide hydrolyque. 
18 Enseignant: Ce n 'estpas acide hydrolyque mais c 'est acide chlorydrique. C'est bien. 
19 Enseignant: Alors quelle est laformule ionique de l'acide chlorydrique? 
20 Élève : (H+; Clj 
21 Enseignant: Très bien! On avait dit que la formule ionique de l'acide chlorydrique 
c'est (H+,- Cl) 
22 Enseignant: Ensuite donnez-moi un autre exemple d'acide au laboratoire. 
23 Élève :L'acide sulfurique. 
satisfait, l'enseignant reprend la proposition de l'élève: "Lacide sulfurique" 
24 Enseignant: Et quelle est la formule ionique de l'acide sulfirique? 
25 Élève : (2H+; S042-). 

26 Enseignant: Donc voilà laformule ionique de l'acide sulfirique (2H+,- S042). 

27 Enseignant: Un autre exemple? 



28 Élève: L'acide nitrique 
29 Enseignant: Et quelle est la formule ionique de l'acide nitrique? 
30 Élève : (I-r; NOJ) 
31 Enseignant: Et qu'est-ce-qu'on remarque dans ces formule d'acide? 
32 Élève: H+ 
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33 Enseignant: Effectivement; on remarque la présence de l'ion H+ qu'on appelle quel 
.. ? zan zct. 
34 Élève: L'ion hydronium. 
35 Enseignant: Attention, ici ce n'est pas l'ion hydronium 
36 Élève: "C'est l'ion hydrogène 
37 Enseignant: Et qu'est-ce qu'on avait dit de l'ion l'hydrogène? 
38 Élève : C'est la simplification de l'ion hydronium. 
39 Enseignant: Effectivement, H+ est la simplification de l'ion hydronium. 
40 Enseignant: Et quelle est la formule de l'ion hydronium? 
41 Élève: HJO+. · 
42 Enseignant: Voilà c'est (HJO+). 
43 Enseignant: On avait également défini une solution basique ou bien une base. Qui 
peut me rappeler comment on définit une solution basique? 
44 Élève : Une solution est dite basique lorsqu 'elle fait virer le BBT en colaration bleue. 
45 Enseignant: Alors lorsqu'une solution fait virer le BBT en coloration bleue on dit 
qu'elle est basique. Alors on avait distingué des bases familières et des bases au 
laboratoire. Donnez moi des exemple de bases familières 
46 Élève : L'eau de javel. 
47 Enseignant: L'eau de javel 
48 Enseignant: Un autre exemple? 
49 Élève: Leau de mer. 
50 Enseignant: Effectivement, l'eau de mer est une solution basique. 
51 Élève : solution cendre + eau. 
52 Enseignant: l 'inji1sion de cendre. Voilà! Nous avons là quelques solutions basiques 
familières. 
53 Enseignants : Maintenant donnez moi des exemples de bases utilisées au 
laboratoire. 
54 Élève : Lessive 
55 Enseignant: Votre camarade propose "lessive" comme base utlisée au laboratoire. 
Est-ce que la lessive est une solution basique utilisé en laboratoire? 
56 Groupe classe : Non. 
57 Enseignant: La lessive est une base familière. 
58 Élève : Hydroxide de sodium. 
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59 Enseignant: Hydroxide de sodium, quelle est la formule ionique de l'hydroxide de 
sodium? 
60 Élève : (Na+, Cl) 
61 Enseignant: Alors votre camarade propose comme formule ionique de l'hydroxide 
de sodium (Na+, Cl) est-ce c'est ça laformule de l 'hydroxide de sodium? 
62 Groupe classe : Non. 
63 Enseignant: (Na+, Cl) c'est laformule ionique de quelle solution? 
64 Élève : (Na+, Cl) est la formule ionique de la solution de chlorure de sodium. 
65 Enseignant: Très bien! Chlorure de sodium. Alors quelle est la formule ionique de 
l'hydroxide de sodium? 
66 Élève : (Na +,- OH). 
67 Enseignant: Très bien! (Na +,- OH) 
68 Enseignant: Ensuite donnez moi un autre exemple de base utilisée au laboratoire. 
69 Élève : La solution d'hydroxide de calcium 
70 Enseignant : Très bien! L 'hydroxide de calcium. 
71 Enseignant: Et quelle est sa formule ionique? 
72 Élève : (Ca2+; 20H). 
73 Enseignant: (Ca2+; 20H). C'est bien. 
74 Enseignant: Ensuite on avait vu les propriétès physiques des acides et des bases. 
Quelle est la première propriété qu'on avait vu? 
75 Élève :La conductibilité. 
76 Enseignant: La conductibilité des solutions acides et basiques on avait dit que les 
solutions acide et basique conduisent le courant électrique. 
77 Enseignant: Comment on appelle une solution qui conduit le courant électrique? 
78 Élève : Un électrolyte. 
79 Enseignant : Très bien! 
80 Enseignant: Je vous propose de notez le titre de la leçon du jour Dosage acido­
basique. 
81 Élève: Comment on reconnait les mélanges qui donne H+ ou OH? 
82 Enseignant: Là on a dit H+ [. .. ]d'accord? 
83 Élève : Oui. 
84 Enseignant: Alors dans le dosage acido-basique on utilise un certain matériel qu'on 
n 'a malheureursement pas mais on va se contenter de faire une expérimentation 
théorique [. .. ]. On va d'abord faire une représentation graphique par un schéma. 
(L'enseignant dessine au tableau le protocole de dosage) 
85 Enseignant : Après le mélance comment peut-on identifier la nature de la solution 
obtenue? C 'est-à-dire conclure que le mélange est soit acide ou basique? 
86 Élève : On ajoute du BBT 
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87 Enseignant: Très bien on va ajouter du BBT ici [ . .]. 
88 Enseignant: Si on obtient une coloration jaune quelle sera la nature du mélance 
obtenu? 
89 Élève : Le mélange est acide. 
90 Enseignant : Très bien! Si on obtient une coloration jaune le mélange obtenu est 
acide. 
91 Enseignant: Et si on obtien une coloration bleue? 
92 Élève :Le mélange est basique. 
93 Enseignant: Bien! Si on obtient une coloration bleue, le mélange obtenu est 
basique" 
94 Enseignant: Et pour la coloration verte? 
95 Élève: Le mélange est neutre" 
96 Enseignant: Très bien! Si le BBT vire au vert, le mélange obtenu est neutre [..]. 
97 Enseignant: Ici dans notre exemple quelle est la solution dosée? 
98 Élève : C'est la solution basique. 
99 Enseignant: Ici la solution dosée c 'est bien la solution basique de NaOH 
100 Enseignant: Toujours dans notre exemple quelle est la solution qui dose? 
101 Élève : C'est la solution acide. 
102 Enseignant : Ici la solution qui dose c 'est bien la solution acide de HC!. 
103 Enseignant: Maintenant si on ouvre le robinet et l'acide se verse dans le bécher 
contenant la solution de NAO~ est-ce que, à l'oeil nu, on peut savoir si la nature du 
mélange qu'on obtiendra est acide ou basique? 
104 Groupe classe : Non. 
105 Enseignant: Maintenant qu 'est-ce qu'on va faire pour connaitre la nature de 
mélange obtenu? 
106 Élève : On va ajouter du BBT dans le bécher. 
107 Enseignant: Effectivement on va ajouter du BBT dans le bécher [..]. 
108 Enseignant: Si la coloration bleue pers ile qu'est-ce ça signifie? 
109 Élève : Ça signifie que le mélange est toujours basique. 
Il 0 Enseignant : Très bien! Si la coloration bleue persiste après avoir verser dans le 
bécher contenant la base un certain volume, [ .. . .]nombre de mole de base > nombre 
de mole d'acide. 
111 Enseignant: Maintenant si un continue à verser de l'acide dans le bécher 
contenant la base et que la solution vire au jaune. Quelle interprétation peut-on en 
tirer? 
112 Élève : Le mélange est acide. 
113 Enseignant: Très bien! Si le mélange vire au jaune cela signifie que[. .. .] nombre 
de mole d'acide > nombre de mole de base. 
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114 Enseignant: Si la solution est neutre? 
115 Élève : La coloration devient verte et le nombre be base = nombre mole d'acide 
116 Enseignant: Très bien! C'est excellent! Effectivement, la coloration vire au vert et 
dans ce cas on dit que la solution est neutre et le nombre de mole de base = nombre 
d'acide 
[ . .]. Il y a neutralisation, alors la neutralisation c 'est lorsque le nombre d'acide = 

nombre de mole de base. 
11 7 Enseignant : Et dans le mélange obtenu, ou se trouve l'acide ou se trouve la base? 
Le mélange obetenu va contenir quoi?" 
118 Élève : Il n'y a ni acide ni base. 
119 Enseignant: Il n'y a ni acide ni base. Maintenant où se trouvent ces réactifs de 
départ? 
120 Élève : Ils se sont fusionnés. 
121 Enseignant : Ils se sont fusionnés, pas mal. 
122 Élève : Ils se sont évaporés. 
123 Enseignant: Évaporés? Non pas évaporés. 
124 Élèves: Ils sont disparus. 
125 Enseignants : ils sont disparus, donc on dira tout simplement qu'il y a une réaction 
chimique qui s'est produite, [ . .]. Donc on aura une équation bilan. 
126 Enseignant: Et quels seronts les réactifs ici? 
127 Élève: (H+,- Cl) + (Na +,- OH). 
128 Enseignant: Très bien! (H+,- Cl) + (Na+; OH)[ .. .]. On peut généraliser acide + 
base donne de l'eau + sel, donc ça c'est la première leçon qu'on peut tirer d'une 
réaction acido-basique. 
129 : Enseignant: Au départ on touche le bécher ce n'estpas chaud, si on verse l'acide 
on touche on ressent une chaleur, que peut-on dire de cette réaction? 
130 Élève : On peut dire que cette réaction est exothermique 
131 Enseignant: Très bien! Bien sûr la réaction est une réaction exothermique[ . .]. 
Ça c'est la deuxième leçon qu'on peut tirer d'une réaction acido basique. Ce sont des 
aspects qualitatifs du dosage. 
132 Enseignant: Maintenant on va voir l'aspect quantitative du dosage, dire que na = 

nb. Comment peut-on exprimer le volume d'acide qui a permis la neutralisation? 
133 Élève : Vb = Va. 
134 Enseignant: Attention! Est-ce que Va = Vb ici? 
135 Enseignant : [ .. .] Et le nombre d'acide qui a permi la neutralisation? 
136 Élève: na = CaVa. 
13 7 Enseignant: Très bien! na = CaVa. 
138 Enseignant: Et m? 



139 Élève: m = CbVb. 
140 Enseignant: Très bien! nb= CbVb. 
141 Enseignant: Et ça implique quoi ici? 
142 Élève: CaVa = CbVb. 

233 

143 Enseignant : Très bien! Ca Va = Cb Vb. Et comme on ne cannait pas fa concentration 
de fa basse qui peut tirer l'expression de Cb? 
144 Élève : Cb = Ca Va ! Vb. 
145 Enseignant: Très bien! Cb = CaVa I Vb. [ ... .}. Voilà évidemment le principe du 
dosage D ''accord? 
146 Groupe classe : Oui. 
147 Enseignant: Ici on a atteint la neutralité, je continue à verser de l'acide dans le 
bécher que se passera-t-il? 
148 Élève : La oule ur vire au jaune. 
149 Enseignant: Jaune, pourquoi? 
150 Élève :Parce que le nombre de moles d 'acide sera supérieur au nombre de base. 
151 Enseignant: Très bien! le nombre de moles d'acide est supérieur au nombre de 
moles de base. D'accord? 
15 2 Groupe classe : Oui. 
153 Enseignant: Imaginez maintenant on dose l'acide par la base quelle sera la 
coloration de la solution dans le bécher? 
154 Élève : Verte. 
155 Enseignant: Pourquoi verte? 
156 Élève : Parce que jaune + bleu =verte. (Toute la classe rit) 
157 Enseignant: S'il vous plait! On suit un peu, c 'est sa compréhension mais nous 
allons l'aider à mieux comprendre ce que nous avons dit depuis ce matin, [ ..... .}c'est 
clair maintenant?" 
158 Élève : Oui. 
159 Enseignant : Je vous propose donc de prendre les schémas. (L'enseignant fait le 
tour des tables pour vérifier si les élèves on bien pris les schémas). 
160 Enseignant: Notons maintenant le résumé du cours. 
161 Enseignant: En début de cours on avait donné les ions qui caractérisent une 
solution acide. Quels sont ces ions? 
162 Élève : L'ion H+. 
163 Enseignant: Bien! L 'ion H+. 
164 Enseignant: Et quel est l 'ion qui caractérise les bases? 
165 Élève : C'est l'ion OH. 
166 Enseignant : Très bien! C'est l'ion OH. 
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167 Enseignant: 1-J+ + OH donne H20 , alors cette équation sera appelé équation 
simplifiée 
168 Enseignant: Prenez donc, l'équation simplifiée[. .. }. 
169 Enseignant: Prenez CaVa = CbVb. 
170 Enseignant: Ça ressemble à quelle équation? 
171 Élève : Équation de la dillution. 
172 Élève : Équation de la dilution. 
17 3 Enseignant: Maintenant quelle est la différence entre ces deux équations? 
17 4 Élève : Lors de la dilution, on a des solutions de même nature. (ses camarade 
l'applaudissent) 
175 Enseignant: Très bien! C 'est vraiment excellent. 
176 Enseignant: Notons. Le volume d'acide[ . .}. 
177 Enseignant: On suit un peu, et dans ce dosage qu'est-ce qui nous a permis de dire 
que c'est à la neutralité? 
178 Élève: le BBT 
179 Enseignant : Effectivement; on ajoute le BBT qui va prendre une coloration selon 
la nature du milieu [ . .}. 
180 Enseignant: Appliquons maintenant ce qu'on vient de dire à travers une exercice. 
181 Enseignant: Notez l'énoncé[. . .}. 
182 Enseignant: Il est presque l 'heure vous aller faire l 'exercice à la maison et nous 
le corrigerons le prochain cours. 

Période P2 

1 Enseignant: Bien, on avait commencé à parler des résistances électriques. 
Supposons que nous avons deux résistances Ri et R2 branchées en serie, co1nment 
détermine-t-on la résistance équivalente? 
2 Élève : Réq = Rt + R2. 
3 Enseignant: Très bien! Réq = Ri + R2. 
4 Enseignant : Ensuite, si Rt et R2 sont en dérivation? 
5 Élève: 1/Req = 1/Rt + liR2. 
6 Enseignant: Bien! 1/Req = J/Rt + JIR2 
7 Enseignant: Maintenant, à partir de cette relation on avait tiré une relation 
mathématique de Req. Ils 'agit de quelle relation? 
9 Élève :Req = Rt*RJI Rt+R2. 
JO Enseignant: Effectivement, Req = Rt*RJI Rt+R2. 
11 Enseignant: Cette fois-ci on va voir la résistance d'un fil conducteur [ . .}. 
12 Enseignant: Dans la salle on a des fils conducteurs, quelle est la form e de ces fils? 



235 

13 Élève : Cylindrique. 
14 Enseignant: Ces fils ont une forme cylindrique. La section du .fil [ . .} 
15 Enseignant: La section du fil comment peut-on la calculer mathématiquement? 
vous l'avez vu en maths. 
16 Élève: S = m-2. 

17 Enseignant: Alors la section du filS = m-2. 

18 Enseignant: On va voir donc l'influence des facteurs tels que la longueur, la section 
et la nature du .fil sur la résistance [ 00}. (L 'enseignant schématise un circuit électrique 
et demande aux élèves de prendre le schéma). 
19 Enseignant: Notez le résumé [00}. 
20 Enseignant: Alors, on suit ici un peu, l'objectif ici est de voir l'influence de la 
longueur du, de voir également [ 00 00 .], ici dans notre exemple, on connais , la tension 
aux bornes du fil, on onnait l'intensité du courant qui traverse le fil, on cannait la 
longueur dufil [00 00}" 
21 Enseignant: Comment peut-on écrire l'expression de la résistance? 
22 Élève : R = U/1. 
23 Enseignant: Effectivement on peut écrire R = U/1 [00}. 
24 Enseignant: Supposons qu'on fasse le rapport L/2L, R/2R, on trouve combien?" 
25 Élève: ~ . 
26 Enseignant: ~' évidemment [00}. 
27 Enseignant: Supposons aussi qu'on fasse le rapport L/3L, R/3R, on trouve 
combien?" 
28 Élève : 113. 
29 Enseignant: Très bien! On trouve effectivement 1/3. [00] on peut conclure queL et 
R sont proportionnels, si L augmente, R augmente. 
30 Enseignant: Notez [00}. 
31 Enseignant: Alors cette fois, on va voir l'influence de la section du fil sur la 
résistance. Si on fait doubler la section du fil, que fera la résistance? 
32 Élève : La résistance va diminuer de moitié. 
33 Enseignant: Excellent! C'est excellent! Effectivement la résistance va diminuer de 
moitié. 
34 Enseignant: Maintenant si on tripple la section que fera R? 
35 Élève : R diminue de son lier. 
36 Enseignant: Évidemment on aura R/3. 
37 Enseignant: Et si on quadriple la section que fera R? 
38 Élève : R diminue de son quart. 
39 Enseignant: Effectivement on aura R/4. 
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40 Enseignant: Alors quelle est la relation qui existe entre la section du fil et la 
résistance? 
41 Élève : on dira que Set R sont inversementproportionnelles. 
42 Enseignant: Bravo! 
43 Enseignant: Notons ça{ . .]. 
44 Enseignant Cette fois S et L sont constante, mais on change la nature du fil, [. . .]. 
On conclue que la résistivité du fil p estproportionnelle à la résistance R. En définitive, 
la résistance est proportionnelle à la longueur du fil, proportionnelle à la résistivité du 
fil et inversement proportionnelle à la section du fil. 
45 Enseignant: Notons dans l'expérimentation précédente, { . .]. 
46 Enseignant: Maintenant si on veut écrire l'expression de la résistance du fil, elle 
va dépendre de combien de facteurs ici?" 
47 Élève: Elle va dépendre de trois facteurs" 
48 Enseignant: Lesquels? 
49 Élève : De la sectionS, de la longueur L et de la résistivité p. 
50 Enseignant: Très bien! Effectivement l'expression de la résistance va dépendre de 
ces trois facteurs là [. . .]. 
51 Enseignant: Maintenant dire que la résistance Rest proportionnelle à la longueur 
Let à la résistivité ça veut dire quoi? Comment peut-on exprimer ça mathématiquement? 
52 Élève: Ça veut dire que R = k*L, R = k*p" 
53 Enseignant: Très bien, ça veut dire qu'il y a un coefficient de proportionnalité k 
[. . .]. 
54 Enseignant : Maintenant dire que R est inversement proportionnelle à la section, ça 
signifie quoi? 
55 Élève : R = k/S. 
56 Enseignant: Maintenant quelle sera l'expression deR en tenant compte de ses trois 
facteurs? 
57 Élève: R= k*p*L/S 
58 Enseignant: Très bien! Effectivement, R= k*p*L/S. 
59 Enseignant: Alors on avait dit temps tôt que S = 7rr2, comment peut-on écrire 
l'expression de la résistance R? 
60 Élève : R =p * Ll7rr2. 

61 Enseignant : Très bien! R = p*LI7rr2. 

62 Enseignant : Maintenant, je vous propose defaire un exercice d'application. Prenez 
l'énoncé" 
63 Enseignant: Je vous propose de réfléchir à ça. (Les élèves traitent individuellement 
l'exercice d'application. L 'enseignantfait le tour des tables pour vérifier la proposition 
des élèves) 
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64 Enseignant: Que peut aller au tableau nous faire une proposition? 
65 Enseignant: Ne prenez pas vous suivez d'abord la proposition de votre camarade. 
66 Élève: R =p*Ll rcr2. 

67 Enseignant: Est-ce qu'on cannait p? 
68 Élève : Oui. 
69 Enseignant: Est-ce qu'on cannait L? 
70 Élève : Oui. 
71 Enseignant : Est-ce qu'on cannait S? 
72 Élève : Non, je dois chercher S. S= m-2 

73 Enseignant: Quelle est l'expression der? 
74 Élève : r = d/2. 
75 Enseignant: Quelle sera l'expression deS maintenant. 
76 Élève: S = Trd2/4. 
77 Enseignant: Très bien! S = Trd2/4. 
78 Enseignant: Alors maintenant quelle sera l'expression de la résistance R? 
79 Élève: R = 4TrLITrd2· 

80 Enseignant: Voilà l'expression de la réssistance, R = 4TrL!Trd2· 

81 Enseignant: Très bien, merci 
82 Élève: Longueur L' = R'*S/ a 
83 Enseignant: Effectivement, L' = R'*SI 0 
84 Enseignant: Quelle est l'expression de la section? 
85 Élève : S = Trd2/4. 
86 Enseignant: Alors quelle sera l'expression de la ;longueur si on remplaceS par son 
expression?" 
87 Élève :L '= R 'Trd2/4 a 
88 Enseignant: Excellent! L = R 'Trd2/4 a 0 Faites-nous l'application numérique. 
89 Élève: L'= 14,71 *10A2" 
90 Enseignant: Voilà la valeur deL, [ .. .}. 
100 Enseignant : Prenez la solution. 

Période P3 

1 Enseignant : Alors, on va aborder le dernier chapitre de chimie, ça concerne le 
phénomène que vous voyez sur les fenêtres [ .. }. 
2 Enseignant : Les.fenêtres sontfaites à partir de quelle matière? 
3 Groupe classe : Du fer. 
4 Enseignant: Effectivement, du fer. le fer est un? 
5 Groupe classe : C'est un métal. 
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6 Enseignant : Évidemment le fer est un métal, donc nous allons voir le phénomène 
d'oxydation des métaux[. . .}. 
7 Enseignant: Alors quels sont les autres métaux usuels que vous connaissez? 
8 Élève :Aluminium, zinc, fer, cuivre et le plomb" 
9 Enseignant : Donc nous avons comme métaux usuels l 'aluminium, le zinc, le fer, le 
cuivre et le plomb. 
10 Enseignant: Avant de parler des propriétés chimiques de ces métaux, on va d'abord 
par des propriété physiques des métaux [ .. .} 
11 Enseignant: Alors quelle est la couleur du fer? 
12 Élève : Blanche. 
13 Enseignant: Effectivement a l'état neuf le fer à une couleur blanche. Le zinc? 
14 Élève : Blanche. 
15 Enseignant: Le zinc aussi a une couleur blanche. Le cuivre? 
16 Élève : Marron ou rougeâtre. 
17 Enseignant: Une couleur marron. pour le cuivre. Le plomb? 
18 Groupe classe : Blanche 
19 Enseignant: Le plomb a une couleur blanche" 
20 Enseignant: Quel constat faites-vous quand vous achetez une plaque de zinc ou de 
fer à l'état neuf? 
21 Élève : On constat que ça brille. 
22 Enseignant: Effectivement la surface de ces métaux brille, [. . .} 
23 Enseignant: Notez en guise d 'introduction. 
24 Enseignant: Prenez le tableau récapitulatif des propriétés physiques des métaux 
usuels. 
25 Enseignant: D 'après ce qu'on. avaitfait lors du cours passé quel est le meilleur 
conducteur électrique ici? 
26 Élève : Le cuivre. 
27 Enseignant: Effectivement c'est le cuivre, parce que[. . .}. 
28 Enseignant: Ensuite le cuivre est suivi par quel métal en ce qui concerne la 
conductibilité du courant? 
29 Élève : L 'aluminium. 
30 Enseignant: L 'aluminium a une bonne conductibilité, parce que[ . .}. 
31 Enseignant: Ensuite? 
32 Élève : Le zinc. 
33 Enseignant: Effectivement c'est le zinc, parce que[ . .}. 
3 4 Ense ign.an.t : Ensuite? 
35 Élève : Le fer. 
36 Enseignant: Le fer est un assez bon conducteur, parce que[..}. 
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37 Enseignant: Et enfin le plomb qui est un très mauvais conducteur. 
38 Enseignant: Observez bien lesfenêtres de la classe, à l'état neuf le fer avait un éclat 
et maintenant on observe une couche rougeâtre. Que s'est-il passé ? 
39 Élève: il s'est formé de la rouille. 
40 Enseignant: Effectivement, la rouille s'estformée sur le.fer, c'est l'oxydation du.fer. 
41 Enseignant: Quel est le gaz qui entre enjeu pour provoquer l'oxydation du fer? 
42 Élève : Le dioyxène. 
43 Enseignant: Voilà c'est le dioxygène [. . .]. Dans un premier temps nous allons voir 
l'oxydation à .froid des métaux usuels[. . .]. 
44 Enseignant: Pourquoi on met de la peinture sur les portes et fenêtres enfer? 
45 Élève : C'est pour protéger le fer contre l'oxydation. 
46 Enseignant: Très bien! C'est pour éviter l'oxydation du fer[. . .]. 
47 Enseignant: Quelle autre matière utilise-t-on pour protéger le fer ? 
48 Élève : On peut utiliser la graisse. 
49 Enseignant: Effectivement on peut aussi utiliser de la graisse[. . .]. 
50 Enseignant: On peut retenir ici, [. . .]. (Pendant la dictée, l'enseignant sollicite les 
élèves pour formuler le résumé de cours selon leur conpréhension de ce qui est 
expliqué). 
51 Enseignant: Appliquons maintenant ce que nous venons de voir. Notez l'énoncé 
[. . .]. 
52 Enseignant: Prenez le temps de réfléchir c 'est important pour votre compréhension. 
(L'enseignant fait le tour des tables pour voir ce que proposent les élèves comme 
solution) 
53 Enseignant: Alors quelqu'un pour corriger l'exercice. Oui, Fatou, les autres suivez. 
54 Élève : C'est le fer qui nécessite une protection. 
55 Enseignant : Effectivement, ici c'est le fer qui nécessite une protection. 
56 Élève: L'équation bilan de la réaction d'oxydation de l'alluminium est 
Al + 0 2 -7Al20J. 
57 Enseignant : très bien, c'est ça l'équation bilan de l'oxydation de l'alluminium [. . .]. 
58 Élève : On équilibre l'équation 4Al + J02 ---7 2Al20J 
59 Enseignant: Effectivement l'équation est bien équilibrée [. . .]. 
60 Élève : Pour calculer le nombre de mole d'allumium nAt = mAt 1 MAt. 
61 Enseignant: Très bien! nAt = mAt 1 MAt" 
62 Élève : Je pose le bilan molaire. nAt 1 4 = no2 1 3 = nAt203 1 2. 
63 Enseignant : effectivement, le bilan molaire donne nAt 1 4 = no2 1 3 = nAt203 1 2. 
64 Élève : Connaissant nAt, j e peux calculer no2 qui est égale à no2 = -% de nAt. 
65 Enseignant: Très bien! Voilà l'expression du nombre de mole de 0 2, [..]. 
66 Élève : Calculons le volume de 0 2: V02 = no2 x Vo. 
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67 Enseignant: Très bien! V02 = n02 x Vo. 
68 Élève : Calculons le volume d'air: Vair = 5 x V02. 
69 Enseignant: Effectivement, le volume d'air est égale à 5 fois le volume de dioxygène. 
70 Élève : Calculons la masse d'oxyde formé [. . .]. 
71 Enseignant: Voilà la masse d'oxyde formé[. .. ]. 
72 Enseignant: Très bien! Merci! 
73 Enseignant: Prenez la proposition de solution de votre camarade. 
74 Enseignant : Maintenant je vous propose de parler de l'oxydation à chaud avant 
l'heure [. . .]. si on jette la poudre de fer sur le feu on observe un jaillissement 
d'étincelles [. . .]. 
75 Enseignant: Je vous propose d'observer et je vais faire une petite expérience. 
D'accord? 
76 Enseignant: Suivez bien on va faire l'expérimentation de l'oxydation à chaud du fer. 
Maintenant on suit un peu. Observez le phénomène qui va se passer quand je jette de 
la poudre de fer sur le brûleur. 
77 Enseignant: Qu 'avez-vous Observé? 
78 Élève : Un jaillissement d'étincelles. 
79 Enseignant: Très bien! On observe un jaillissement d'étincelles. 
80 Enseignant : Donc ce qu'il faut retenir dans ce chapitre il y a deux types d'oxydation 
{...]. 
81 Enseignant: Donc on va s'arréter làjusqu'à laprochainefois" 
82 Groupe classe : Merci monsieur. 
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24 1 

Transcriptions des interactions verbales des de cours de Physique-Chimie vécus 

par le groupe LMCG 

Période P1 

1 Enseignant: Allez, on peut commencer maintenant?, Voilà [silence] alors, nous 
avons vu qu'il y a trois types de corps, pouvez-vous me les rappeler?(N'ayant pas de 
réponse à sa sollicitation, l'enseignant reformule sa question) 
2 Enseignant : Les états de la matières on les a faits, quels sont les corps que vous 

. ?" connazssez. 
3 Élève : Il y a les corps solides. 
4 Enseignant: Il y a les corps solides, d 'accord. 
5 Élève : Il ya les corps liquides. 
6 Enseignant: Oui, il y a les corps liquides. Et enfin? 
7 Groupe classe : Corps gazeux. 
8 Enseignant: Très bien. 
9 Enseignant : Donnez-moi un exemple de corps solide. 
10 Élève : La table. 
11 Enseignant: Oui, la table c'est du solide, car constituéé de bois qui du solide. 
12 Élève : Le mur. 
13 Enseignant: le mur c'est du solide, c'est bien. 
14 Élève : Le fer. 
15 Enseignant: Le fe r est un solide, mais aussi le fer est un métal. 
16 Enseignant: Est-ce que vous connaissez d'autres métaux à part le fer? 
1 7 Élève : L'aluminium. 
18 Enseignant: Effectivement l'aluminium est un métal. 
19 Élève : le cuivre 
20 Enseignant : Le cuivre est aussi un métal. 
21 Élève : le zinc. 
22 Enseignant : Évidemment le zinc est aussi un métal. 
23 Enseignant: Donc nous avons, 1 'aluminium, le zinc, le fer, le cuivre. Alors 
aujourd'hui nous allons nous intéressés aux métaux usuels, les métaux que vous rentrez 
tous les jours (l'enseigant toque la table pour demander aux élèves de se taire). 
24 Enseignant: Est-ce que vous pouvez me rappeler les métaux usuels que vous 
connaissez, je dis les métaux usuels? 
25 Élève : l'aluminium. 
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26 Enseignant: L 'aluminiwn est utilisé dans la construction du batiment, dans la 
fabrication des ustensils de cuisine [. . .}. 
27 Élève : L'or. 
28 Enseignant: Non, non, non, l'or ce n'estpas un métal usuel. 
29 Enseignant: L'or est un métal précieux et rare, vous le ne voyez pas tout le temps, 
parce qu'il n'est pas usuel. 
30 Élève :L'argent. 
31 Enseignant: L 'argent aussi est un métal précieux et rare. 
32 Élève : Le fer. 
33 Enseignant: Oui le fer est un métal usul, utilisé dans la constrution dans plusieurs 
domaines. Récapitulons l'aluminium est bien un métal usuel, de même que le fer. 
34 Enseignant: Est-ce que vous connaissez d'autres métaux usuels? 
35 Élève :Le zinc. 
36 Enseignant : Le zinc, donc le zinc est un métal usuel. 
3 7 Élève : Le cuivre. 
38 Enseignant: Le Cu est un métal usuel. 
39 Eneignant : Donc nous avons l'aluminium, le zinc, le fer, le cuivre. 
40 Enseignant: Il manque un métal usuel, c'est lequel? 
41 Élève : Le sodium. 
42 Enseignant: Le sodium est métal toutefois c 'est un métal rare donc il n 'est pas un 
métal usuel. 
43 Élève : Le plomb. 
44 Enseignant : Le plomb, voilà. Donc nous allons nous intéresser à ses métaux là [ . .} 
45 Enseignant: Vous mettez, propriétés physiques et chimiques de quelques métaux 
usuels. 46 Enseignant: S'il vous plaît, faites moins de bruit. 
47 Enseignant: S 'il vous plaît; travaillez en silence" (L 'eneignant toque à la table). 
48 Enseignant: Nous allons recenser ensemble les proprités de ces métaux sous forme 
de tableau. 
49 Enseignant: Alors nous allons commencer par le fer, le symbole chimique du fer 
vous le connaissez déjà, n'est-ce pas? la masse molaire vous l'avez toujours? 
50 Groupe classe : Oui. 
51 Enseignant: Pour le fer c'est combien? 
52 Groupe classe : 56g/mol. 
53 Enseignant: C'est bien. 56g/mol 
54 Enseignant: On fait la même chose pour les autres métaux usuels, notez leur 
symbole chimique et leur masse molaire. le zinc c'est combien sa masse molaire? 
55 Groupe classe: 65g/mol. 
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56 Enseignant: Ok! Pour aller vite, Al:27g/mol, Cu:65g/mol et le Pb: 207gl mol. Vous 
pouvez vérifier. (L'enseignant remplit le reste du tableau et les élèves recopient) . 
57 Élève: Donc nous allons juste voir quelques propriétès seulement. 
58 Enseignant: Vous allez m'aider à remplir la dernière colonne. 
59 Enseignant: Vous avez fini de prendre le tableau, rapidement là. 
60 Enseignant: Alors, rapidement, dans quels domaines utilise-t-on le fer? 
61 Élève: En mécanique. 
62 Enseignant: Bien! En mécanique[ . .]. 
63 Élève : Dans le batiment. 
64 Enseignant: Dans la construction du batiment [ . .]. 
65 Élève : Dans l'électricité. 
66 Enseignant :Ah! Ah! Ah! L 'electricité, le fern 'est pas tellement utilisé en électricité. 
Toutefois on peut avoir des poteaux en fer, mais citons essentiellement la mécanique, 
le batiment [..}continuons le métal zinc où est-ce qu'on l'utilise ? 
67 Élève : Dans la construction. 
68 Enseignant : Oui effectivement; dans le batiment [. . .]. Le métal aluminium 
maintenant?" 
69 Élève : Dans la construction du batùnent" 
70 Enseignant: Oui dans le batiment [ . .]. 
71 Élève : Dans la fabrication des ustensules de cuisine. 
72 Enseignant : Oui effectivement dans la fabrication des ustensules de cuisine [. . .]. 
Pour le cuivre? 
73 Élève :Dans l'électricité. 
74 Enseignant : Effectivement, tous les fils en majorité contiennent du cuivre [ . .]. Le 
plomb maintenant? 
75 Élève :Dans les ampoules électriques. 
76 Enseignant : Oui dans certaines ampoules[ .. .} oui mais où est-ce qu'on utilise plus 
le plomb? 
77 Élève : Dans la plomberie du batiment. 
78 Enseignant: Très bien! Dans la plomberie du batiment [ . .]. 
79 Enseignant: S'il vous plaît silence. 
80 Enseignant: Voilà, alors il y a une propriété qu'on a pas mis sur le tableau mais on 
va la noter en remarque. Mettez remarque [ ... 
81 Enseignant: Alors nous allons aborder les propriétés chimiques des métaux usuels. 
82 Enseignant: S 'il vous plaît silence, on travaille en silence. (Il toque à la table) 
83 Enseignant: le point deux du cours, alors[. .. }. Mettez ceci [ ... 
84 Enseignant: S 'il vous plaît, silence. 
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85 Enseignant: Si on prend le métal le plus courant; le fer, lorsque vous exposez le fer 
à l'air libre au bout de quelques périodes, au bout de quelques mois que va-t-il se 
passer? 
86 Élève : La rouille. 
87 Enseignant: Le fer va se rouiller[ . .]. Alors mettez ceci [ . .}. 
88 Enseignant: S 'il vous plaît, silence. 
89 Enseignant: Alors l'équation bilan de la réaction s'écrit comme suit. Qui peut venir 
au tableau équilibrer l'équation bilan?" 
90 Enseignant : Suivez, suivez. Oui lbrahima. 
91 Élève : (L'élève interrogé fait sa proposition mais éprouve de la difficulté. Ses 
camarades se proposent pour donner la solution) 
9 2 Enseignant : Suivez, suivez, s 'il vous plaît. Laisser le réfléchir, ne le perturbez pas, 
il va le trouver, il sait le faire . 
93 Enseignant: Voilà! Très bien. 
94 Enseignant: C'est excellent. Maintenant explique à tes camarades que l'équation 
est bien équilibrée " 
9 5 Élève : Dans les réactifs on a un atome de fer et dans les produits on a deux atomes 
de fer donc je mutiplie ici par deux, dans les réactifs on a deux atome d'oxygène et dans 
les produits on a 3, je multiplie par 3/2 pour avoir le meme nombre d'atome" 
96 Enseignant: Très bien, l'équation est bien équilibrée [ . .]. 
97 Enseignant: Et pour enlever la fraction que peut-on faire? 
98 Groupe classe : On multiplie le tout par 2. 
99 Enseignant: Effectivement en multipliant partout par 2 on se débarasse de la 
fraction, verifions voir [ . .}(L'enseignant vérifie avec les élèves). 
100 Enseignant : Qui peut m'expliquer pourquoi l'oxygèene de l'air est capable 
d'attaqué le fer dans le batiment, sachant que ce fer n'est pas directement exposé à l'air 
libre etpourtant ce fer subira la même réaction que le fer exposé à l'air libre? Ah une 
grosse question. 
101 Élève :À cause de la chaleur. 
102 Enseignant: À cause de la chaleur? Je veux dire[ . .]. Vous ne voyez pas toujours? 
103 Élève : Parce que les atomes d'oxygènes sont petits et sont capables de traverser 
le mur pour oxydé le fer" 
104 Enseignant: Très bien! [applaudissements] 
105 Enseignant : Effectivement les atomes d'oxygène sont capables [ . .]. 
105 Enseignant: S 'il vous plaît, faites moins de bruit. 
106 Enseignant: Maintenant nous allons voir l'exemple du Zinc[ . .]. 
107 Enseignant: Notez l'équation de la réaction est la suivante[ . .]. 
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108 Enseignant : Qui peut nous équilibrer cette équation bilan de la réaction du Zinc 
avec le dioxygène? 
109 Enseignant : Tu veux aller au tableau, c'est sûr? 
110 Élève : Oui. (L'élève propose une solution qui ne semble pas faire l'unanimité de 
ses camarades. Ses élèves se proposent pour donner la bonne solution.) 
Ill Enseignant : Non, non, laissez-le continuer sa réflexion. (L'élève interrogé 
continue sa reflexion et propose finalement la bonne réponse.) 
112 Enseignant : Très bien! Maintenant montre à tes camarades comment tu as fait 
pour équilibrer l'équation 
113 Élève : Dans les reactifs on a un atome de zinc et deux dans les produits, ensuite 
deux atomes d'oxygènes dans les réact?fs et un atome d'oxygéne dans les produits, donc 
je multiplie par deux ici et ici. 
114 Enseignant: Très bien! L'équation est bien équilibrée. 
115 Enseignant: Maintenant, alors comparons l'action de l'oxygène sur le fer et 
l'action de l'oxygène sur le zinc[l'enseignant toque à la table pour demander les élèves 
de se taire]. Si nous avons deux potaeux l'un enfer et l'autre en zinc qu'on expose au 
même endroit à l'air au bout de deux ans que se passera-t-il? 
116 Élève : Le poteau enfer va rouiller et le poteau en zinc va rester tel quel. (Quelques 
élèves ne semblent pas partager la proposition de leur camarade) 
117 Élève : Le poteau en fer va plus s 'abimer que le poteau en zinc. 
118 Élève :Le poteau en zin va s 'oxyder et donner de l'oxyde de zinc qui va le protéger 
et le poteau enfer va rouiller complétement. 
119 Enseignant: Très bien! Effectivement, [. . .}. 
120 Enseignant : Donc ici on peut conclure que l'action de l'oxygène détruit le métal 
fer mais ne détruit pas le métal zinc [ .. .]. 
121 Enseignant: Mettez remarque[ . .]. 
122 Enseignant : Vous avez un métal de fer que vous souhaitez protéger de l'action de 
l'oxygène, quelle solution proposez-vous? 
123 Élève : On met de la graisse sur le fer. 
124 Enseignant : Oui on peut mettre de la graisse, tu n'as pas tort, toutefois cette 
méthode n'est pas adaptée par exemple quand il s'agit de protéger une porte enfer[. . .}. 
125 Élève : Mettre de la peinture. 
126 Enseignant : llfautpeindre souvent[ . .]. 
127 Enseignant: Alors mettez ceci[ . .] 
128 Enseignant: Qui peut m'expliquer pour l'accumulation de la poussière favorise 
davantage l'action de l'oxygène sur le fer?" 
129 Élève : Parce que l'accumunation de poussière attire la vapeur qui contient des 
atomes d'oxygène qui peuvent attaquer le fer" 
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130 Enseignant: Très bien, très bien! Voilà la bonne bonne réponse. C 'estformidable. 
(Les camarades applaudissent l'élève. L'enseignant serre la main à l'élève pour lui 
faire part de sa satisfaction.) 
131 Enseignant : Notons ça en remarque [ . .}. 
132 Enseignant: Supposons que vous avez deux objets en fer conçus avec le même 
matériau, vous placez l'un à Diamalaye (quartier de dakar très proche de l'océan) et 
l'autre à Linguère (ville très éloignée de l'océan) quel sera l'objet qui subira plus 
rapide l'action du dioxygène? 
133 Élève: L'objet qui est placé à Diamalaye. 
134 Enseignant: Effectivement, c'est l'objet qui se trouve à diamalye qui subira le plus 
de dommage [ . .}. 
135 Élève : Est-ce qu'il y a un moins pour éliminer l'action de l'oxygène sur le fer? 
136 Enseignant: Vous savez l'action de l'oxygène est un phénomène naturel, on peut 
la ralentir avec des procédés mais ça arrivera quand même[ . .}. 
13 7 Enseignant: Bon! Retenons[ .. .} 
138 Enseignant: Maintenant on a vu la réaction à froid [ .. .}. Nous allons voir 
l'oxydation à chaud. 
139 Enseignant: Mettez ceci{ .. .} l'équation bilan de la réaction est{ .. .}" 
140 Enseignant: Ah, ah! Qui va relever le défi? 
141 Enseignant : Est-ce que l'équation est équilibrée? 
142 Élève : Oui. 
143 Enseignant : Mais explique nous comment tu as fait. 
144 Élève : On a un atome de fer dans les réactifs et 3 dans les produist, je multiplie 
par 3, on a 2 atomes d'oxygène dans les réactifs et 4 dans les produits, je multiplie ici 
par 2. 
145 Enseignant: Très bien! 
146 Enseignant: Vous mettez à la ligne[ . .]" 
147 Enseignant: On vas 'arrêter là pour aujourd 'hui. 

Période P2 

1 Enseignant: S 'il vous plaît, on suit maintenant. Voilà on était en train de voir la 
notion de résistance d'un circuit électrique [. . .}. 
2 Enseignant : Rapidement est-ce que vous vous souvenez de l'unité internationale de 
la charge électrique? Ne lisez pas les notes de cours les gars. 
3 Enseignant : S 'il vous plaît, silence devant. Rappelez moi l'unité internationale de la 
charge électrique. 
4 Élève : Le coulomb 
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5 Enseignant : L'unité internationale de la charge électrique est le coulomb. 
6 Enseignant : Est-ce que vous vous souvenez de l'unité de l'intensité du courant 
électrique? L'intensité s'exprime en?. 
7 Élève : En ampère. 
8 Enseignant : En ampère. 
9 enseignant: Et la tension? 
10 Élève : En coulomb. 
11 Enseignant: J 'ai dit l'unité de la tension. 
12 Élève : Volt. 
13 Enseignant: C'est bien, l'unité de la tension du courant est le volt. 
14 Enseignant : Est-ce que vous vous rappelez de l'appareil qui permet de mesurer 
l'intensité du courant? 
15 Élève : L'ampèremètre. 
16 Enseignant: Effectivement, [l'enseignant toque à une table pour solliciter le silence] 
l'appareil qui permet de mesurer l'intensité du courant c'est l'amperemètre" 
17 Enseignant : Et comment le branche-t-on dans un circuit? 
18 Élève : On branche 1 'amperemètre dans le circuit en série. 
19 Enseignant: C'est vrai l'ampèremètre doit être branché en série. 
20 Enseignant: Qui peut m'expliquer pourquoi l'ampèremètre doit être branché en 
série dans un circuit électrique? (N'ayant pas de réponse à sa sollicitation, l'enseignant 
comment sa requête pour éclairer les élèves. l'enseignant dessine au tableau deux 
circuits électriques et place l'ampèremètre en série dans le 1er et dans le 2nd en 
dérivation). 
21 Enseignant: Que va-t-il se passer dans le circuit 2 où l'ampèremètre est placé en 
dérivation? 
22 Élève : Le courant ne passe pas. 
23 Enseignant : Ne passe pas où? 
24 Élève :La lampe ne s 'allume pas. 
25 Enseignant: Très bien! La lampe ne s 'allume pas. 
26 Enseignant : Pourquoi la lampe nes 'allume pas. 
27 Élève : Parce que la lampe est court circuiteé. 
28 Enseignant: Très bien! Parce que la lampe est courtcircuitée [ .. ] 
29 Enseignant: Il faut bien retenir ça l'ampèremètre est toujours branché en série. 
30 Enseignant: Maintenant pour ce qui est du voltmètre, comment le branche-t-on? 
31 Élève : En dérivation. 
32 Enseignant: Très bien! Il faut toujours branché le votlmètre en dérivation. 
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33 Enseignant : Maintenant pourquoi doit-on branché le voltmètre en dérivation? 
(L'enseignant dessine deux circuits électriques au tableau. Dans le premier circuit, le 
voltmètre est branché en dérivation et dans le second le voltmètre est branché en série). 
34 Enseignant: Que va se passer dans le circuit 2? 
35 Élève: Le courant ne passe pas et la lampe nes 'allume pas. 
36 Enseignant: Très bien! Le courant ne passe et la lampe ne s'allume pas. 
37 Enseignant : Notons ceci[. . .}. (L 'enseignant semble être préoccupé par le temps, il 
n'arrête de regarder sa montre). 
38 Enseignant: S 'il vous plaît, on fait vite, prenez le schéma en même que moi. 
39 Enseignant: Moins de bruit (l'enseignant toque à une table pour solliciter le silence 
auprès des élèves). Aujourd'hui on a qu'une période d 'une heure donc il faut faire vite 
on a moins de temps. 
40 Enseignant: Lorsque le circuit fonctionne, il y aura un courant d 'intensité 1 qui va 
traverser la résistance RI qui est en série avec R2. Pouvez-vous me quelle sera 
l'intensité du courant qui traversera R2? 
41 Élève : l'intensité qui traverse R2 est la même que celle qui traverse RI. 
42 Enseignant : La même intensité va traverser R2 car ici on applique la loi d'unicité 
de l'intensité[ . .}. 
43 Enseignant: Notons ça[. . .}. 
44 Enseignant: Et que peut-on de la tension? Est-ce que la tension aux bornes de RI 
et celle aux bornes de R2 sont égales? 
45 Élève : Oui. 
46 Enseignant: Bon! Réfléchissez bien. 
47 Enseignant: Est-ce que UI = U2? 
48 Groupe classe : Oui. Non. (Les élèves répondent en groupe mais leur avis est 
partagé) 
49 Enseignant: Dans quel cas on a UI = U2?" 
50 Élève: Si chacun [inaudible}. 
51 Enseignant: Non, non, non. S 'il vous plaît, suivez. Reprenons[ . .} 
52 Enseignant: Les tensions ne sont pas égales parce que? 
53 Enseignant: Les tensions ne sont pas égales parce que les résistances sont 
différentes. 
54 Enseignant: Maintenant que peut-on dire de la tension U? 
55 Élève: U = UI + U2. 
56 Enseignant: Effectivement; U = UI + U2. Ça vous rappelle quelle relation 
mathématique? 
57 Élève : La relation de pythagore 
58 Enseignant : Réfléchissez bien. 
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59 Élève :La loi de Thales. 
60 Enseignant: Effectivement; c'est la loi de Thales. 
6I Enseignant: Prenez le schéma, rapidement, rapidement" (L 'enseignant regarde sa 
montre). 
62 Enseignant : Mettez remarque [. . .]. 
63 Enseignant: Maintenant continuons[..] 
64 Enseignant: Que nous dit la loi d'Ohm ? 
65 Élève: U = R*l. 
66 Enseignant: Très bien! U = R*I. 
67 Enseignant: Mettez à la ligne [. . .}. 
68 Enseignant: D'après la loi d'Ohm que peut-on dire de la tension U1? 
69 Élève : U1 = RI *1. 
70 Enseignant: Très bien! U1 = RI*!. 
7I Enseignant: Et que peut-on dire de la tension U2? 
72 Élève : U2 = R2*l. 
73 Enseignant : Très bien! U2 = R2*l. On peut dire que U = (R1 +R2) *! 
74 Enseignant: Notez ça[. . .}. 
75 Enseignant: S 'il vous plaît, faites moins de bruit. 
76 Enseignant: On continuera la suite le prochain cours. 

Période P3 

I Enseignant: Qui peut me dire comment on branche un voltmètre? 
2 Élève : On branche le voltmètre en dérivation 
3 Enseignant: Très bien! On branche le voltmètre en dérivation. Donc retenons le 
voltmètre est toujours branché en dérivation (l'enseignant toque à une table pour 
demander le silence). Et l'ampèremètre est branché en? 
4 Groupe classe : En série. 
5 Enseignant : Est-ce que vous pouvez me dire simplement pourquoi on prend la 
précaution de brancher le voltmètre en dérivation? 
6 Élève : Parceque sa résistance est très élévée. 
7 Enseignant: Alors lorsqu'on branche le voltmètre en série que va-t-il se passer? 
8 Élève : Le courant ne passe pas. 
9 Enseignant : Effectivement le courant ne passe pas [ . .]. 
I 0 Enseignant : Lorsque nous avons un dipole de résistance R traversée par un courant 
d'intensité 1 comment calcule-t-on la tension au niveau de ses bornes? 
11 Élève: U = R*I 
I2 Enseignant : Très bien! U = R*I [ . .]. 
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13 Enseignant: Voilà la dernière fois on s'était an-été sur l'étude de la résistance 
équivalente. 
14 Enseignant : Donc j'ai deux résistances R 1 et R2 branchées en série comment 
procède-t-on pour calculer la résistance équivalente? 
15 Élève: Req = R1 +R2. 
16 Enseignant : Excellent! Effectivement Req = R1 +R2. On additionne R1 et R2 [ .. .}. 
17 Enseignant : Maintenant il y a un autre problème, les résistances R 1 et R2 on les 
branche en dérivation. Comment procède-t-on si on veut remplacer ses deux résistance 
par une seule résistance? 
18 Élève : Ri *R2/2 
19 Enseignant: Non pas exactement. Nous aurons 1/Req = 1/R, + JIR2 [ . .} 
20 Élève : Monsieur on a pas fait ça. 
21 Enseignant: Je peux voir un cahier? (Après vérification l'enseignant se rend compte 
qu'il n'avait pas abordé cette partie avec les élèves). 
22 Enseignant: Ok! Mettez au point 2, Association de dipôles en dérivation. 
23 Enseignant: S 'il vous plaît, silence. 
24 Enseignant : Alors nous avons ce montage là (L'enseignant dessine le schéma). 
25 Enseignant: Prenez le schéma rapidement. il faire vite. 
26 Enseignant: Suivez ici, je suppose qu'il arrive par le point A un courant d'intensité 
!, donc il n 'arrive point B un courant d'intensité 1 [. . .} 
27 Enseignant: Alors vous mettez la loi des noeuds 1= iJ + h 
28 Enseignant: Vous deux dehors. J'ai dit dehors. (L 'enseignant renvoie deux élèves) 
29 Enseignant: Maintenant, le dipôle 1 fonctionne sous la tension u, et le dipole 2 
sous la tension U2. Comme on a un branchement en dérivation donc U1 = U2. 
30 Enseignant: Donc comment s 'exprime l'expression de la tension UJ ? 
31 Élève : u, = R1*1J 
32 Enseignant: U1 = R1 *ù, donc on apllique la loi d'Ohm[. . .}. 
33 Enseignant: S'il vous plaît, suivez c'est important, ou bien vous voulez rejoindre 
vos camarade renvoyés? 
34 Enseignant: Donc on peut[ ... .}" 
35 Enseignant: Qui peut m'écrire la loi d'Ohm de la résistance équivalente? 
36 Enseignant : Ueq =Req *leq 
37 Enseignant: Non! Ce n'est pas vrai. 
38 Élève : U = Req*l 
39 Enseignant: U = Req *l. 
40 Enseignant: Prenez la relation: 1/Req = JIR1 + JIR2. 
41 Enseignant : Silence, s 'il vous plaît. 
42 Élève : Comment vous avez fait pour avoir cette relation? 
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43 Enseignant : Ok! Je reprends les explications. Suivez, ici on part de la loi d 'Ohm 
[ .. . }. 
44 Enseignant: C'est bien? 
45 Enseignant : Prenez ça 
46 Enseignant: Notez l'exercice d'application[ .. }. 
47 Enseignant : S 'il vous plaît silence. 
48 Enseignant: Cherchez rapidement la solution de la première situation. 
49 Enseignant : Qui a trouvé une solution, ici il y a deux élèves qui ont trouvé. 
Rapidement. (L'ensignantfait le tour des tables pour vérifier la proposition des élèves). 
50 Enseignant : On va corriger le premier cas alors. qui veut aller au tableau? 
(L 'enseignant répond à son cellulaire pendant 1 Omn) 
51 Enseignant: Je pense qu 'on vas 'arrêter là jusqu 'au prochain cours. 
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Transcriptions des interactions verbales des de cours de Physique-Chimie vécus 

par le groupe BMCK 

Période p, 

1 Enseignant: La matière c'est quoi? 
2 Élève : c'est un constituant d'un corps donné. 
3 Enseignant: C'est un constituant d'un corps donné. Vous êtes d'accord? 
4 Groupe classe : Oui. 
5 Enseignant: Voilà! Qui dit autre chose. (N'ayant pas de réponse , l'enseignant répète 
de nouveau la proposition de l'élève: "constituant d'un corps donné). 
6 Enseignant: Donc c'est exact, la matière c'est ce qui compose un corps. [ .. ]. 
7 Enseignant: Vous avez vu en classe de 4e les étapes de la matière, la matière peut se 
présenter sous quelle forme?" 
8 Enseignant : Donc la matière peut se présenter sous la forme liquide, solide ou 
gazeux. N 'est-ce pas? Ça vous l'avez fait en classe de 4e (N'ayant pas de réponse à sa 
solicitation, l'enseignant donne la réponse). 
9 Enseignant : Maintenant ce n'est pas fini, vous n'avez pas juste vu la définition de la 
matière, on vous a aussi expliqué ce qui compose une matière, vous l'avez fait hein oui, 
oui certainement vous avez oublié. 
JO Enseignant : Qu'est-ce qui compose une matière? 
11 Élève : Les atomes. 
12 Enseignant: Les atomes, on va écrire atome. 
13 Enseignant: Quoi d'autre? 
14 Élève : Molécule. 
15 Enseignant: Molécule (L 'enseignant répète et consigne la proposition de l'élève). 
16 Enseignant : Ok! Les atomes et les molécules. On a vu que quand vous prenez la 
matière, par exemple le papier vous divisez et quand vous continuez la division à un 
moment donné on va obtenir une partie tellement petite qu'on ne peut pas voir à l'oeil 
nu et qui garde toujours les proprités du papier qu'on appelle molécule[ . .}. 
17 Enseignant : Vous avez vu aussi que la molécule n'est pas l'élément fe plus petit, en 
fait l'élémentle plus petit c'est l'atome, mais l'atome aussi est constitué d 'éléments [. .. ]. 
18 Enseignant: Qu'est-ce qui compose l'atome? 
19 Élève : Électron. 
20 Enseignant: L'atome est composé d'électrons, mais bon on va écrire ça. 
21 Élève : Le noyau. 
22 Enseignant: D 'accord je note noyau 
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23 Enseignant: Où sont les garçons?, Il n'y a pas de garçons dans cette classe? C'est 
grave alors. 
24 Élève : Proton. 
25 Enseignant: Proton. Ok! 
26 Enseignant: Et quoi d'autre. 
27 Élève :Neutron. 
28 Enseignant: Neutron. Très bien! 
29 Enseignant: Donc voilà, c'est ça un atome, un atome est composé d'électrons, de 
neutrons et de protons. 
30 Enseignant: Maintenant[ . .} je vais vous donnez la structure d'un atome pour vous 
montrer la place des électrons, des neutrons et des protons [ . .} 
40 Enseignant: Où se trouvent les électrons? 
41 Enseignant: Pas toujours les mêmes hein. 
42 Enseignant: Montres-moi où se trouvent les électrons. (L'enseignant interpelle un 
élève qui ne s'est pas proposé au départ pour donner une réponse). 
43 Élève : Ici. (L 'Élève se dirige au tableau et fait une proposition en montrant 
l'endroit où il compte placer les électrons). 
44 Enseignant: Est-ce que c'est ça c'est qu'il a fait? 
45 Groupe classe : Oui. 
46 Enseignant: Donc les électrons se trouvent ici[ . .} 
47 Enseignant: Et les protons et les neutrons où est-ce qu'ils se trouvent? 
48 Élève :À l'intérieur du noyau. 
49 Enseignant: À l'intérieur du noyau. Donc à l'intérieur du noyau[ .. .}. 
50 Enseignant: C'est ça la structure d'un atome. 
51 Enseignant: Maintenant qu'est-ce qui fait la différence entre un atome et une 
molécule? 
52 Élève : Une molécule est composée de plusieurs atomes. 
53 Enseignant: Une molécule est composée de plusieurs atomes. 
54 Élève: Alors qu'un atome est composé d'un noyau autour duquel gravitent des 
électrons. 
55 Enseignant: C'est vrai qu'il y a un lien entre atome et molécule [. . .]. 
56 Enseignant: C 'est vrai que la molécule est une association d'atome [ .. .} 
57 Enseignant: Quelle est l'écriture chimique de l'eau. 
58 Élève : H20. 
59 Enseignant: L 'écriture chimique de l 'eau c'est H20. 
60 Enseignant: Ça c'est un corps pur composé. N'est-ce pas? 
61 enseignant: Il est composé de combien d'atomes d'hydrogène? 
62 Élève: Deux atomes d 'hydrogène. 
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65 Enseignant: Pour faire un petit résumé de ce que vous avez fait en classe de 4e [ .. } 
66 Enseignant : Vous avez vu aussi que l'électron porte une charge appelée charge 
élémentaire, quelle est la valeur de cette charge? 
67 Élève: 1,6- 19. 

68 Enseignant: Très bien! La charge élémentaire d'un électron est /, 6·19. 

69 Enseignant: Et quelle est l'unité? 
70 Élève : Calibre. 
72 Enseignant: Calibre? 
73 Élève: Coulomb. 
74 Enseignant: 1, 6·19C C'est ça la charge élémentaire de l'électron. Alors pour les 
protons, le proton a une charge. L'électron est chargé négativement; mais le proton est 
chargé positivement, mais ils ont la même charge[..}" 
75 Enseignant: C'est ce que vous avez fait en classe de 4e aujourd'hui nous allons 
faire Éectrisation par frottement. 
76 Enseignant: J'ai fait exprès de vousfairefaire cette révision car il y a un lien direct 
entre ce que vous avez vu en 4e et la leçon que nous allons aborder[. .. }. 
77 Enseignant: Donc vous mettez expérience 1 [. . .}. 
78 Enseignant: Je vous propose de faire une petite expérimentation. Prenez votre stylo 
et des petits bouts de papier, frotter le stylo sur vos cheveux pendant 30s, ensuite 
approchez le stylo aux bouts de papier. Et dites moi ce que vous allez observez. 
79 Enseignant: Qu'est-ce qui est alors à l'origine de ce phénomène? 
80 Élève : : Le stylo est chargé électiquement. 
81 Enseignant: Et qu'est-ce qui a provoqué cette charge. 
82 Élève : Le stylo a perdu des électrons. 
83 Enseignant: Vous savez ici on a utilisé dans notre expérimentation deux matières, 
alors comme les électrons peuvent se déplacer il y a échange d'électron entre vos 
cheveux et le stylo, et comme le courant électrique a une force c 'est ce qui[. . .}. 
84 Enseignant: Approchons[..}. 
85 Enseignant : Maintenant quand on parle de charge, on a deux types de charge, 
quels sont les deux types de charges? 
86 Élève : Charges positives et charges négatives. 
87 Enseignant: Voilà! Charge positives ou charge négatives Et pour déterminer ces 
deux types de charge on va faire une expérimentation. 
88 Enseignant: Vous mettez, La nature des charges. 
89 Enseignant: Comme vous êtes trop lent quand vous dessiner, j'ai préparé pour vous 
le schéma de l'expérience. 
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90 Enseignant: Maintenant qu'est-ce vous constatez sur les schémas de l'expérience? 
91 Enseignant: On aurait pu faire l'expérience en classe pour que tout le monde 
participe mais par faute de temps on va se contenter de la théorie. 
92 Enseignant: Maintenant qu'est-ce que vous constatez, qu'est-ce que vous pouvez 
tirer comme conclusion? 
93 Élève: Deux charges de même nature se repoussent. 
94 Enseignant: Deux charges de même nature se repoussent. Les deux corps sont de 
même nature[ . .] 
95 Enseignant: Et au niveau de la figure 3 qu'est-ce que vous constatez? 
96 Élève :Les corps s'attirent et ne sont pas de la même nature. 
97 Enseignant: Très bien! Ils ne sont pas de la même nature. 
98 Élève : Monsieur, deux charges de signes contraires s'attirent? 
99 Enseignant: Oui, oui deux charges de signes contraires s'attirent, les signes 
symbolisent les charges, ça aussi on peut le dire [. . .]. 
100 Enseignant: Donc ce qu'on peut retenir, oui oui allez-y. 
101 Élève: Deux corps de même charge se repoussent tandis que deux corps de 
charges contraires s'attirent. 
102 Enseignant : Très bien! C 'est ce qu'on peut tirer comme conclusion. 
103 Enseignant: Donc vous mettez[ . .}. 
104 Enseignant: Maintenant on va revoir la structure de l'atome. Comme vous l'avez 
fait en 4e il n'y a pas de différence, donc on va mettre structure de l'atome. 
105 Enseignant: Donc on avait dit que l'atome était composé de ? 
106 Élève : L 'atome est composé de noyau, d'électron, de protons et de neutons. 
107 Enseignant: L'atome est composé de noyau, d'électron, de protons et de neutons, 
donc c'est ce qui compose un atome. 
108 Enseignant: Donc écrivez[. . .]. 
109 Enseignant: Maintenant on va schématiser l'atome[ . .}. 
110 Enseignant: Prenez le schéma mais il faut éviter de faire de petites figures là, ce 
n'est pas jolie à voir. 
111 Enseignant: Il ne faut pasfaire comme les diolas, c'est ce que font les diolas hein. 
(L'enseignant fait une blague basée sur le cousinage. Les élèves rient). 
111 Enseignant : Dans cette leçon il y a peut de calculs, donc il faut comprendre les 
différentes notions qu'on a vu depuis ce matin. Il ne s'agit pas d'apprendre par coeur 
mais de comprendre ce que c'est la matière, l'atome, la structure de l'atome, être 
capable de l'expliquer car lors des évaluation, il nes 'agira pas de restitution de cours 
mais de compréhension et d'explication. 
112 Enseignant : Notez [..}. 
113 Enseignant: Voilà c 'est l 'heure on va continuer au prochain cours. 
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Période P2 

1 Enseignant : Qu'est-ce-qu'on afait la dernière fo is? Qui peut me rappeler ce qu'on 
a fait le cours passé? 
2 Élève : On afait une expérience. 
3 Enseignant: L'expérience portait sur quoi? Qui peut me décrire l'expérince qui a été 
faite" 
4 Élève : On a pris un stylo et on a le stylo sur nos cheveux. 
5 Enseignant: Et ensuite? 
6 Élève: Le stylo est chargé d'électricité. 
7 Ensiegnant: Le stylo est chargé d'électricité, c'est très bien. Ensuite? 
8 Élève: Il y a échange d'électron. 
9 Enseignant: Il y a échange d'électron. Donc a vu que cette électricité c'était une force, 
se manifeste par une force et cette force là [ .. .} 
10 Enseignant : On avait vu aussi la structure de l'atome. L'atome est composé de ? 
11 Élève: L'atome est famé d'un noyau dans lequel se trouvent des neutrons et des 
protons, autour duquel gravite des électrons. 
12 Enseignant: Voilà! Très bien! On avait vu que les électrons sont capables de se 
déplacer [ . .}. 
13 Enseignant: Alors ce n'estpas seulement ce qu'on a vu. N 'est-ce pas? 
14 Enseignant: On avait parlé aussi de la charge élémentaire de l'électron qui est 
égale à? 
15 Enseignant: Oui derière. (L 'enseignant interroge une élève qui ne sesmblait pas 
suivre le cours). 
15 Élève: Deux charges de même nature se repoussent. (L 'Élève surprise, donne une 
réponse qui lui venait en tête qui ne correspondait pas à la question de l'enseignant) . 
16 Enseignant: Oui ça on l'avait fait. C'est vrai. On a vu deux charges de même nature 
se repoussent et on avait vu également que deux charges de nature différente s'attirent. 
Mais moi j e parle de la charge élément de l'électron, ça aussi il faut le retenir. 
17 Élève: 1,6-19C. 
18 Enseignant: 1,6-19C. Voilà! C'est là où on s'était arrêté. On était en train de définir 
[ . .}. 
19 Enseignant : Donc vous mettez [. . .]. 
20 Enseignant: Toi, lu n'écris pas? 
21 Élève : J'ai oublié mon cahier. 
22 Enseignant: Parles fo rt, moi je ne t'entends pas. 
23 Groupe classe : Il a oublié son cahier. 
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24 Enseignant: Oui mais il faut écrire, tu ne peux pas rester en classe sans prendre 
notes sinon tu sors de la classe. Tu prends note ensuite une fois à la maison tu recopies 
ça dans ton cahier. 
25 Enseignant: Notez[. . .]. 
26 Enseignant: Pourquoi dit on que l'atome est neutre? Je l'avais expliqué la dernière 
fois. Qui peut m'expliquer pourquoi dit-on que l'atome est neutre. 
27 Élève :La charge est nulle. 
28 Enseignant : Nulle, ça veut dire neutre? 
29 Enseignant : C'est le pourquoi qui m'intéresse? 
30 Élève : La somme de ses charges est égale à O. 
31 Enseignant: Ça c'est vrai. Mais ma quaestion c'est pourquoi c 'est égal à O. 
32 Élève : Dans l'atome on a des électrons chargés négativement et des protons 
chargés positivement. 
33 Enseignant: Les électrons sont chargés négativement et les protons sont chargés 
positivement. Ça suffit pas hein, vous avez oublié quelque chose. C'est quoi? 
34 Enseignant: Qu'est-ce que vous avez oublié pour expliqué la neutralité? 
35 Enseignant : C'est vrai que les électrons sont chargés négativement et les protons 
positivement mais ce que vous avez oublié, il y a autant de protons que d'électrons dans 
un atome, ceci est important pour expliquer la neutralité de l'atome[. . .} 
36 Enseignant: Il peut arriver qu 'on vous demande ça lors d'une évaluation. On peut 
vous demander d'expliquer la notion de neutralité de l'atome. 
37 Enseignant: Donc vous prenez[. . .]. 
38 Enseignant: Voilà on a terminé avec cette partie par rapport à la structure de 
l'atome[. . .]. 
39 Enseignant: Maintenant on va passer aux ions. La dernière fois, lorsqu'on avait 

fait l'expérience, on a vu que[. . .} 
40 Enseignant: C'est quoi un ion? Il me semble que vous l'avez fait en classe de 4e. 
41 Élève : C'est un atome qui a gagné ou perdu des électrons. 
42 Enseignant: Très bien! C'est une définition très simple. Un ion c'est un atome qui a 
gagné ou perdu des électrons. Parce que si deux corps[. . .} 
43 Enseignant : Par exemple supposons un atome qui a dans son noyau 25 protons, on 
aura combien d'électrons? 
44 Élève: 25. 
45 Enseignant : Donc les protons sont supérieurs. Comme les protons sont chargés 
positivement, l'atome sera chargé positivement donc l'atome ne sera pas neutre il va 
porter une charge positive et cet atome sera appelé un ion positif ou bien? 
46 Enseignant : Ou bien cation, souvent vous confondez anion et cation il ne faut pas 
les confondre [. . .} 
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47 Enseignant: Mettez[ .. ] 
48 Enseignant: Maintenant regardez ici, est-ce un atome peut perdre des proton? 
Comme il peut arriver qu'un atome perdre des électrons, est-ce qu'un atome peut 
perdre des protons? 
49 Groupe classe :Non. 
50 Groupe classe: Pourquoi non? 
51 Élève: Les protons sont à l'intérieur du noyau et ne se déplacent pas. 
52 Enseignant: Parce qu'ils sont à l'intérieur du noyau et ils sont fixes. [ .. .} 
53 Enseignant: Voilà mettez à la ligne[ . .] 
54 Enseignant: Na+, Cu2+, Al3+ 
55 Enseignant: Le Na ça signifie quoi? 
56 Élève: Sodium. 
57 Enseignant: Et le +. 
58 Élève: Il a perdu un électron. 
59 Enseignant: Il a perdu un électron. 
60 Enseignant: À la ligne vous mellez [.] 
61 Enseignant: Ici le chlorure a gagné un électron, il est chargé négativement el 
l'oxygène a gagné deux électrons. Donc c'est ça la notion d'ions. 
62 Enseignant: Maintenant on va voir la notion de conducteur, vous savez toutes les 
matières ne sont pas capable de conduire le courant électrique[ . .] 
63 Enseignant: Pourquoi le bois constitué de matières molécules et d'atome ne conduit 
pas le courant et pourquoi le fer conduit le courant électrique? 
64 Enseignant: Vous savez lorsqu'on parlait des hydrocarbures, qu'est-ce qu'on avait 
dit par rapport à leur capacité à conduire le courant électrique? 
65 Élève : Les hydrocarbures sont de très mauvais conducteurs du courant électrique. 
66 Enseignant: Très bien! Les hydrocarbures sont de très mauvais conducteurs du 
courant électrique, pour ne pas dire qu'ils ne conduisent pas du tout le courant 
électrique [. .. ]. 
67 Enseignant: Et l'eau est-ce que l'eau est un conducteur? 
68 Groupe classe: Oui. 
69 Enseignant: L 'eau est un conducteur du courant électrique. 
70 Enseignant: Les coprs qui ne conduisent pas le courant électrique on les appelle 
des? 
71 Élève: Les isolants. 
72 Enseignant: Les isolants. Et ceux qui conduisent le courant électrique? 
73 Enseignant: Inventez un mot, on va voir. Après on va étudier le mot (L 'enseignant 
fait une blangue) 
74 Enseignant: Les cOlps qui conduisent le courant électrique comment on les appelle? 



75 Enseignant : Quelqu'un qui chante comment on l'appelle ? 
76 Élève : Chanteur. 
77 Enseignant: Quelqu'un qui conduit comment on l'appelle? 
78 Élève : Conducteur. 
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79 Enseignant : Les conducteurs. Ici aussi les corps qui conduisent le courant 
électrique sont des conducteurs. 
80 Enseignant: Mettez[ . .]. 
81 Enseignant: Aujourdh'ui on s'arrête là jusqu'à la prochaine fois. 

Période PJ 

1 Enseignant: Qu'est-ce qu'un conducteur? 
2 Élève: C'est un corps qui est capable de conduire le courant électrique. 
3 Enseignant : C'est un corps qui est capable de conduire le courant électrique 
4 Enseignant : Et un isolant? pPurquoi un isolant ne peut pas conduire le courant 
électrique? 
5 Élève : Parce que les électrons ne peuvent pas se déplacer. 
6 Enseignant: Très bien! Parce que dans un isolant les électrons ne peuvent pas se 
déplacer [ . .]. 
7 EnseignNt: Maintenant vous écrivez [ . .]. (L'enseignant dicte du contenu pendant 
19mn) 
8 Enseignant : On a vu que les électrons pouvaient se déplacer[ . .]. 
9 Enseignant : Notez[. . .]. (L 'enseignant dicte du contenu pendant 25 mn). 
10 Enseignant: Donc q = ? 
Il Élève : q= ni t 
12 Enseignant: Non, ce n'est pas nit. 
13 Élève: q = n*e 
14 Enseignant : Très bien! q = nxe [ . .]. 
15 Enseignant : Il faut apprendre par coeur cette formule là. Et sutout il ne faut pas 
oublier de retenir l 'unité. 
16 Enseignant : C'est quoi l'intensité du courant? 
17 Élève : C'est laforce. 
18 Enseignant: Qui dit autre chose? 
19 Élève : C'est la tension. 
20 Enseignant: Non, ce n'est pas fa tension[. . .}. 
21 Enseignant: Notez C 'est la quantité d 'électricité [. . .}. (L'enseignant dicte du 
contenu pendant 11 mn) 
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22 Enseignant: On va faire un exercice d'application. On a beaucoup écrit il faut voir 
si on a compris. 
23 Enseignnt : Notez 1 'énoncé de 1 'exercice. 
24 Enseignant: Chacun n 'a qu 'à réfléchir individuellement. 
25 Enseignant : Je vois qu 'il va nous manquez de temps, il faut continuer la réflexion 
à la maison et on corrigera la prochaine fois. 



---------

Transcriptions des interactions verbales des de cours de Physique-Chimie vécus 

par le groupe DSGB 

Période P1 

1 Enseignant: Aujourd'hui je vous demande de ranger le fassicule on va travailler 
avec le cahier de cours. Nous allons aborder la partie physique. 
2. Enseignant: Avant de commencer le cours, je précise qu'on s'était dit que le 
prermier vendredi au retour des congés nous ferons une évaluation. 
3. Groupe classe : Oui. 
4 Enseignant : Donc demain monsieur Faye va organiser le devoir avec la surveillance 
générale. Donc vous revisez toutes vos leçons en physique et en chimie. D 'accord? 
5 Groupe classe : Oui. 
6 Enseignant: Maintenant le premiser semestre tire à sa fin et ça sera votre première 
évaluation pour le second semestre. Donc je vous demande de bien reviser tout ce que 
nous avons abordé jusqu 'ici. Il des choses qui se sont passées lors des devoirs 
précédents que je vais plus tolérer alors vous êtes avertis[ .. .]. 
7 Enseignant: Maintenant pour continuer le cours on revient à la partie physique" 
Pour le reste de l'année je ne pense pas qu'on ne pourra pas faire la partie optique on 
vas 'arranger pour faire de l'électricité le reste de l'année. D 'accord? 
8 Groupe classe : Oui. 
9 Enseignant: Alors, qui peut nous rappeler ce que c 'est/a masse d'un corps? 
10 Enseignant : Il ne faut pas que la présence des chercheurs vous déJ·range, faisons 
notre cours comme on le faisait habituellement. Ne changez pas votre façon de vous 
comporter habituellement. 
11 Enseignant : Donc qui peut nous rappeler ce que l'on entend pas la masse d'un 
corps? 
12 Élève :La masse d'un corps est liée à la masse molaire. 
13 Enseignant: Les autres, que pensez-vous de la réponse de votre camarade.". "La 
question était qui peut nous rappeler la définition de la masse d'un corps. Vous avez 
entendu la réponse de votre camarade donc que pensez-vous de sa réponse? C'est à 
vous de juger si la réponse donnée par votre camarade est la bonne. 
14 Ense ignan! : On ferme les cahiers he in, fermez tout. 
15 Élève :La masse d 'un corps est la quantité de manière qui le constitue. 
16 Enseignant: Mané, qu'est-ce que vous en pensez? 
17 Élève : c 'est vrai. 
18 Enseignant: C 'est bien ça? 
19 Groupe classe : Oui 
20 Enseignant: Bon ! Si vous achetez des produits emballés, par exemple un sachet de 
Vitalait; sur l 'étiquette on marque généralementje ne sais pas moi [hésitation} 
21 Élève : 25g. 



22 Enseignant : Je ne dis pas le petit sachet. 
23 Élève : 500g 
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28 Enseignant: Est-ce que c 'est ce qui est seulement mentionné sur l 'étiquette 500g? 
37 Enseignant : Par exemple, quand j'écris 500g, 500m, 5001 .. . chacune de ces 
mesures vous fait penser à quelle grandeur physique? 
38 Élève : 500g c 'est pour fa masse. 
39 Groupe d 'élèves: 500m c'estpour la longueur, 5001 c'estpour fe volume 
32 Élève : on mentionne poids net =500g. 
34 Enseignant : D 'après le cours portant sur masse - masse volumique et densité, est­
ce que cette mention est correcte? 
43 Groupe d 'élèves : non. 
44 Enseignant: pourquoi vous dites non? 
49 Élève : Parce qu 'on a mis f 'unité de fa masse. 
50 Enseignant : Très bien Fatou! Donc 500g désigne une masse et non un poids. Vous 
savez,· il faut faire la différence et le poids et la masse. La mention sur les étiquettes 
des produits vendus dans fe commerce ne désigne pas le poids du produit mais plutôt 
la masse du produit. Aujourd'hui nous allons aborder la notion de poids d'un corps et 
en même temps étudier fa relation qui existe entre ces deux grandeurs physiques. 
51 Enseignant: C 'est bon? Est-ce que c 'est clair? 
52 Groupe classe: Oui. 
53 Enseignant: Donc vous mettez comme titre de la leçon du jour Poids d'un corps et 
relation entre poids et masse. 
54 Enseignant : Maintenant ce qui est attendu de vous à la fin de cette leçon, il faut 
pouvoir définir le poids d'un corps, le caractériser, le représenter et distinguer les deux 
grandeurs à savoir le poids et la masse. Voilà ce qu'on attend de vous à !afin de cette 
leçon. 
55 Enseignant: Donc là je vous propose de commencer par définir le poids d'un corps. 
56 Enseignant: Normalement si c'était dans les locaux des BST, nous n'allions pas 
faire d'expérience sous forme de schémas, mais nous allions procéder par une 
expérience réelle. 
57 Enseignant: Faisons une représentation graphique. Là pour mettre en évidence le 
poids nous aurons besoin d'un fi l et d'un objet[. . .]. 
58 Enseignant: Voilà ce que nous avons l'habitude de faire comme expérience on 
suspend une ficelle, on accroche l'une des extémités à un support et l'autre extrémité 
on y accroche un objet [. . .] 
59 Enseignant: Là avant d'accrocher l'objet sur l'autre extrémité de laficèle comment 
est la ficelle? 
60 Élève : La ficelle est pliée. 



61 Enseignant: Qu'entendez-vous par la ficelle est pliée? 
62 Enseignant: Que pensez-vous de la proposition de votre camarade? 
63 Élève : La fiscelle forme une ligne brisée. 
64 Enseignant: Et si any accroche l 'objet comment sera lafiicelle? 
65 Élève: lafiscelle devient tendue. 
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66 Enseignant: Très bien! Avant d'accrocher l'objet, la ficelle n'était pas tendue et 
quand on y accroche l'objet, elle devient tendue. Vous voyez bien? 
67 Enseignant : Et quelle est la direction suivie par la fis celle? 
68 Élève : En bas. 
68 Enseignant: La direction, je dis. 
69 Enseignant: Quand on dit dirige vers on pense à quoi? Par exemple je sors de la 
classe, je me dirige vers la porte. Maintenant quelle est la direction la direction 
emprunter par laficelle? 
70 Enseignant: Vous m'avez dit que la fiscelle se dirige vers le bas est-ce que ça 
correspond à la direction selon vous? 
71 Enseignant : Je reformule la question. Diriger vers le bas est-ce que ça correspond 
à une direction? 
72 Élève : Non, la ficelle suit une direction verticale. 
7 3 Enseignant: Est-ce que vous êtes d 'accord avec la proposition de votre camarade? 
7 4 Groupe classe : Oui. 
75 Enseignant: Très bien Djitté! Donc laficelle a une direction verticale, vous voyez 
bien (il montre avec une règle la direction de la ficelle) . Donc la ficelle emprunte la 
direction verticale. 
76 Enseignant: Il y a combien de types de direction? 
77 Groupe classe : Trois. 
78 Enseignant: Lesquelles? 
79 Élève : Verticale, horizontale et oblique. 
80 Enseignant: Bien Sadio! 
81 Enseignant: regardez (l'ensignant montre avec sa règle) la direction de la règle est 
verticale, quand vous l'inclinez un peu, la direction devient oblique et quand vous 
l'inclinez davantage à un certain moment la direction devient horizontale, vous 
continuez la direction devient encore oblique, et vous continuez elle devient de suite 
verticale. Donc il n'y a que ces trois directions. 
82 Enseignant: Maintenant quand vous accrochez l'objet à l'extrémité de la ficelle , 
elle devient tendue, maintenant ce que nous allons faire, nous allons couper laficelle. 
Quand nous coupons la ficelle que pensez-vous va se passer? 
83 Élève: l 'objet va tomber. 
84 Enseignant: Est-ce que c'est ce qu 'on dit? L'objet va tomber. 
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85 Élève :L 'objet se dirige vers la terre. 
86 Enseignant: L'objet va tombé je suis d'accord, mais n'y a-t-il pas une autre façon 
de décrire ce phénomène? 
87 Enseignant: Par exemple quand je soulève la craie etje la laisse qu 'est-ce qui va 
se passer? 
88 Élève :Elle se dirige vers le bas. 
89 Enseignant: Donc elle tombe, on dit que la craie .... oui? 
90 Élève : La craie glisse. 
91 Enseignant: : Est-ce que la craie glisse? Regardez (L'enseignant fait tomber un 
morceau de craieensuit il fait glisser un morceau de crai sur la règle) . Vous voyez bien 
là ça glisse. 
92 Élève :L'objets 'allonge. 
93 Enseignant : Est-ce que l'objet s'allonge quand vous couper le fil? La craie tombe 
c'est ce que vient de dire votre camarade. Suivez bien. Si on matérialise ça par un 
schéma voilà ce qu'on obtient. Quand vous coupez le fil, nous observons que l'objet 
suis une direction verticale. Là nous constatons que le chemin suivi par l'objet est 
confondu avec la verticale de la ficelle. Vous voyez bien? 
94 Groupe classe : Oui. 
95 Enseignant: Donc l'objet tombe en suivant la verticale (ille montre avec la règle). 
Vous voyez bien? 
96 Groupe classe : Oui. 
97 Enseignant : L'objet en tombant suis la même direction que celle avait la ficelle au 
départ. Là nous allons dire que les corps tombent en suivant la verticale. 
98 Enseignant: Maintenant il.faut se poser la question à savoir pourquoi l'objet tombe? 
Vous voyez bien? 
99 Enseignant : Nous pouvions faire prendre prendre un ressort à la place d 'une ficelle. 
Là c'est la longueur de départ du ressort, j 'accroche une charge. Si vous accrochez une 
charge sur l'extrémité libre du ressort dans ce cas, nous allons assiter à quel 
phénomène? 
100 Élève : On observe une dilatation. 
101 Enseignant : Ou bien? 
102 Enseignant : Quel est le nom du phénomène 
103 Élève : C'est l 'allongement du ressort. 
104 Enseignant: Très bien Aissatou! C'est l'allongement du ressort. Le ressort 
s'allonge. 
105 Enseignant : Est-ce que le ressort a la même longueur qu 'au départ? 
106 Groupe classe : Non. 
107 Élève : Il se déplace. 



------- ----------------------------------------------

108 Enseignant: Vers quelle direction? 
109 Groupe classe : La verticale. 
JI 0 Enseignant : Très bien! Le ressort se déplace en suivant la verticale. 
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111 Enseignant: Au départ, le ressort était ici (il montre la position initiale du ressort 
avec la règle) et quand on accroche la charge, le ressort se déplace vers le bas en 
suivant la verticale. 
112 Enseignant: Pourquoi la charge ne tombe pas? 
113 Élève : Parce que le ressort est élastique. 
114 Enseignant : Est-ce que vous êtes d'accord avec elle? 
115 Groupe classe : Non. 
116 Enseignant : Elle dit que la charge ne tombe pas parce que le ressort est élastique. 
117 Enseignant : Pourquoi la charge ne tombe pas? 
118 Élève : Parce que la charge est accrochée au ressort. 
119 Enseignant: Très bien Ismaïla! 
120 Enseignant: Donc là vous coupez laficelle l'objet tombe en suivant la verticale, 
là aussi vous accrochz une charge sur le ressort, le ressort est tendu mais en allant 
vers le bas et aussi il suit la verticale.Donc là nous dirons que les corps sont attirés 
par la terre. C'est comme si vous avez un aimant. Un aimant vous placcez ça au 
voisinage d'un objetferreux qu'estee qui va se passer? 
121 Élève: L 'aimant attire les objets enfer. 
122 Enseignant: Bien! là maintenant la terre a le même comportement que l'aimant. 
Donc elle attire tous les corps qui sont au voisinage d'elle et l'attraction que la terre 
sur ces corps c'est ce qu'on va appeler le poids d'un corps. C'est bon? 
123 Groupe classe : Oui. 
124 Enseignant: Mettez à la ligne si vous n'avez pas de question. 
125 Enseignant: Prenez le schéma de l 'expérimentation. 
126 Enseignant: Boe oum vite là. Tu n'as pas de crayon? (L'élève interpellé ne réagit 
pas à la sollicitation de l'enseignant). 
127 Enseignant: Dépêchez-vous. !!faut bien faire le schéma. 
128 Enseignant: : Ça y est? Vous avez terminé de prendre le schéma? 
129 Groupe classe : Non. 
130 Enseignant: Encore 5mn. (L'enseignant fait le tour des tables pour vérifier si les 
élèves prennent bien le schéma). 
131 Enseignant: Il faut veiller à ce que l'axe de la ficelle et du ressort soit verticale. 
Dépêchez-vous, s'il vous plaït. 
132 Enseignant: Vous notez[. . .}. 
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133 Enseignant: D'après ces deux illustrations, nous voyons bien que le poids ce n'est 
rien d'autre que l'effet de pesanteur de la terre, c'est l'attraction que la terre exerce sur 
les objets qui sont dans son voisinage. 
134 Enseignant: C'est bon? vous n'avez pas de questions par rapport à ça? 
135 Groupe classe : Non. 
136 Enseignant: !f.faut attention à la notion de poids. C'est ce qui justifie que vous 
voyez, vous êtes assis sur la table et vous ne tombez pas car vous êtes retenus par la 
table, mais malgré celà vous êtes attirés par la terre et l'attraction que la terre exerce 
sur vous c'est ce qui va correspondre à votre poids et ça c 'est valable pour tous les 
corps. Donc tout corps admet un poids et son poidrs n'est rien d'autre que par définition 
l'attraction que la terre exerce sur ce corps. 
137 Enseignant: Maintenant voyons quelles sont les caractéristiques du poids et 
comment représenter le poids. 
138 Enseignant: Et là, j'attire votre attention sur le fait qu'on avait parlé de 
phénomènes physiques et nous avions distingué deux types de grandeurs physiques, 
lesquels? 
139 Élève : mesurables et estimables. 
140 Enseignant: Très bien! Mesurables et estimables. Là aussi il faut faire vraiment 
attention, le po id est une grandeur physique vectorielle et nous verrons pourquoi c 'est 
vectoriel et pour cela nous allons essayer de carractériser le poids d'un corps. Donc 
vous mettez caractéristiques du poids d'un corps. 
141 Enseignant: Donc tout à l'heure on reprend les deux schémas. Suivez là. Quand 
le maçon construit son mur et il met deux rangés de briques, comment il procède pour 
vérifier la verticalité de son mur? 
142 Enseignant: Quand le maçon construit un mur, par exemple le mur d'une salle de 
classe, il met une rangé jusqu'à trois rangés de briques et par la suite il souhaite 
vérifier si le mur est bien vertical ou pas comment il va procéder? 
143 Élève : Le maçon prend une ficelle, et il mesure. 
144 Enseignant: Est-ce que le maçon mesure? Quand il prend le fil qu'est-ce que le 
maçon fait concrétement? 
145 Élève : Il tend la ficelle. 
146 Enseignant : Le maçon tend la ficelle à chaque extrémité du mur, et il prend une 
autre ficelle munie d'un plonb, c'est-à-dire d'une charge et là il essaie d'observer la 
verticalité de la ficelle . Il verifie si la ficelle horizontale et celle portant la charge 
forment un angle droit vous voyez bien et l'instrument utilisé par le maçon est appelé 
le fil à plomb, dans les BST nous disposons d'un fil à plomb, là ce que nous allons faire 
c 'est reprendre le schéma et y représenter le fil à plomb pour vérifier si le chemin suivi 
par la charge quand on coupe la ficelle est rééllement vertical. Vous voyez bien? 
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14 7 Groupe classe : Oui. 
148 Enseignant : Là on détermine une caractéristique du poids. Donc ça correspond à 
ce schéma (l'enseignant désine le schéma au tableau tout en donnant des explications). 
149 Enseignant: Là comme tout à l'heure si vous couper la ficelle, le fil à plomb va 
suivre la verticale. Là aussi, suivez-là, nous pouvions déposer un morceau de craie ici 
(l'enseignant montre l'endroit avec la règle) si on coupe la ficelle , le fil à plomb va 
tomber directement sur le morceau de craie[ . .] et ça confirme qu'il y a conservation 
de la m.ême direction verticale. C 'est bon ? 
150 Groupe classe : Oui. 
151 Enseignant: Donc ceci montre que les corps tombent toujours en suivant la 
verticale, donc le poids a une direction qui est verticale et la direction verticale est 
l'une des caractéristiques du poids. N'oubliez pas que nous sommes en train de 
déterminer les caractéristiques du poids. Ceci montre que la droite d'action du poids 
est la verticale, en math on parle de direction, en physique on parle de droite d'action. 
152 Enseignant: La droite d'action est l'une des caractéristiques du poids. Et de cette 
même façon que nous allons procéder pour déterminer les autres caractéristiques qu 
poids. 
153 Enseignant: Notez[. . .}. 
154 Enseignant: Prenez le schéma rapidement. 
155 Enseignant: N 'oubliez pas que nous sommes en train de déterminer les 
caractéristiques du poids et nous avons commencer par la droite d'action. 
156 Enseignant: Notez à la ligne[. . .}. 
157 Enseignant: Là pourquoi la ficelle est tendue? 
158 Élève: C 'est à cause du plomb accroché. 
159 Enseignant : Très bien! C'est à cause du poids du plo md, Vous voyez bien la ficelle 
est tendue grâce au poids du plomb. 
160 Enseignant: Suivez-là, suivez-là, shuuut, suivez-là[ . .}. 
161 Enseignant: Au lieu de placer un morceau de craie en dessous du fil à plomb pour 
voir s'il tombe sur la craie afin de verifier la verticale, je fàis balancer le fil a plomb 
suivant le plan horizontal qu'est-ce qui va se passer? 
162 Élève : La ficelle va cesser de balancer et retrouvera la verticale. 
163 Enseignant: Excellent! Donc ça va osciller et à un certain moment; la ficelle 
retrouve sa position initiale et vous verrez qu'elle retrouvera la verticale, là aussi on 
peut le faire de cette façon vous voyez ça? 
164 Groupe classe : Oui. 
165 Enseignant : Ça montre toujours que le poids a une direction verticale donc pour 
le poids sa droite d'action est toujours la verticale. 
166 Enseignant : Notons ça [. . .}. 
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167 Enseignant: Maintenant là, l'objet tombe suivant quel sens? Quel est le sens vers 
lequel tombe l'objet? 
168 Élève : Vers le bas. 
169 Enseignant: Vers le bas. Ça aussi c'est à retenir, donc tous les corps tombes vers 
le bas, l'objet part du haut pour tomber vers le bas. Donc le sens, suivez bien, on a dit 
que le poids a une direction verticale, vous voyez bien? 
170 Groupe classe : Oui. 
171 Enseignant: Le sens de l'action du poids c'est du haut vers le bas. 
172 Enseignant: Gueye tu es en train de dormir? (Les élèves rient de l 'élève) 
17 3 Élève : Non je ne dors pas. 
174 Enseignant: Vas te débarbouiller et reviens nous en pleine forme (de jàçon 
ironique). 
175 Élève: Monsieur je ne dors pas. 
176 Enseignant: Vas te débarbouiller. (L'enseignant insiste) 
177 Enseignant: Vas-y c'est mieux pour que tu te réveilles. (L'élève sort.finalement de 
la classe en claquant la porte). 
178 Enseignant: Vous voyez bien? 
179 Enseignant: Notez[ .. .}. 
180 Enseignant: Donc n'oubliez pas nous sommes en train de déterminer les 
caractéristiques du poids. Qu'est-ce que nous avons pour le moment? 
181 Élève : La direction et le sens. 
182 Enseignant: Maintenant, suivez-là. Le poids agit suivant la direction verticale, le 
poids a un sens du haut vers le bas. Maintenant je vous donne par exemple un coup de 
poing. Est-ce vous allez sentir le coup sur tout votre corps? 
183 Élève : Non. 
184 Enseignant: Vous allez sentir ça à quel niveau? 
185 Élève : Là où on a reçu le coup. 
186 Enseignant: Voilà donc c'est là où s'applique l'action que vient exercer le coup 
sur vous. De la même manière nous allons chercher à quel niveau s'applique le poids 
d'un corps et c'est ça que nous allons appler le point d'application du poids. 
187 Enseignant: Notez[ .. ]. 
188 Enseignant: Suivez. Nous prenons un objet dont la forme n'est pas régulière, ça 
signifie quoi? 
189 Enseignant : Suivez. Nous prenons un obj et dont la forme n'est pas régulière, ça 
signifie quoi? 
190 Élève : Dont la forme n'est pas exacte. 
191 Enseignant: Qui dit mieux? 
192 Élève: Dont la forme n'est pas géométrique. 



193 Enseignant: Ah bon! qu'est-ce que ça veut dire? 
194 Élève : Dont la forme n'est pas une figure. 
195 Enseignant: Ah bon, ça se n'est pas une figure ? 

-------------------
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196 Enseignant : Vous savez il ya des formes régulières et des formes irrégulières par 
exemples si vous prenez le cercle[ . .}. 
197 Enseignant: Plaçons trois point sur l'objet àforme irrégulière [ . .}. 
198 Enseignant: Voilà comment on détermine le centre de gravité d'un objet deforme 
irrégulière. Ce centre de gravité est appelé point d'application du poids. Maintenant si 
l'objet a une forme géométrique régulière vous savez mieux que moi comment 
déterminer le centre de gravité, en mathématiques vous l'avez fait? 
199 Groupe classe : Oui. 
200 Élève : Si l'objet a une forme géométrique régulière le centre de gravité va 
correspondre au centre de l'objet. 
201 Enseignant : Voyez-vous, c 'est clair? 
202 Groupe classe : Oui. 
203 Enseignant: Comment on détermine le centre de gravité du carré, du rectangle ou 
du cercle? 
204 Élève : En traçant les diagonales et le centre de gravité est le point de rencontre 
de ces diagonales. 
205 Enseignant : Très bien Diaby! Effectivement, c'est le point de rencontre des 
diagonales, Donc dans les exercices il faut faire attention l'objectif est de représenter 
le vecteur poids, et pour le représenter il faut déterminer ses caractéristiques. Vous me 
suivez-bien? 
206 Groupe classe : Oui. 
207 Enseignant: Donc la détermination du centre de gravité, si l'objet a une forme 
irrégulière, voilà comment ça se passe (l'enseignant montre le schéma). Et si l'objet a 
une forme régulière maintenant ça va correspondre au centre de l'objet; C'est bon? 
208 Groupe classe : Oui. 
209 Enseignant: C'est comme la dit votre camarade ça sera la rencontre des 
diagonales. C 'est bon? 
21 0 Groupe classe : Oui. 
211 Enseignant: Voilà! Donc vous mettez [ . .]. 
212 Enseignant : Faites vites s 'il vous plaît. 
213 Enseignant: Pour la dernière caratéristique, nous avoions dit qu'il y 'a des 
grandeurs physiques mesurables et des grandeurs physiques non mesurables, pour le 
poids, c'est une grandeur physique mesurable, et l'instrument qui permet de le mesurer 
est le dynamomètre, c'est un instrument qui permet de mesurer la valeur du poids, en 
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physique on parle d'intensité du poids. Donc l'intensité est la dernière caractéristique 
du poids[. . .]. 
214 Ense ignant: Notez ça [. . .]. 
215 Enseignant: Il est l 'heure donc nous allons continuer le reste la prochaine fois . 

Période P2 

Enseignant: Prenez votre place, dépêchez-vous là. 
2 Enseignant: Donc nous nous sommes arrêtés à ? 
3 Ense ignant: On continue là rapidement. Derière silence. (L 'enseignant tape ses 
mains pour attirer l'attention des élèves qui bavardent). 
4 Enseignant: Nous avions dit la dernière fois que tout élève doit être capable de 
définir le poids, faire la différence entre poids et masse, représenter le vecteur poids. 
C'est ça? 
5 Groupe Classe : Oui. 
6 Enseignant: Et ledcernier cours nous étions en train de déterminer les 
caractéristiques du poids. Qu'est-ce que nous avions déterminé comme 
caractéristiques? 
7 Élève :La verticale. (Ses pairs ne semblent pas être d 'accord et lèvent la main). 
8 Enseignant: Écoutez s 'il vous plaît votre camamrade, quand quelqu'un prend la 
parole pour donner son avis, prenons le temps de le laisser terminer et réagissez après 
sa réponse. J'ai dit nous étions en train de caractériser le poids. Quelles sont les 
caractéristiques que nous avions déterminées? 
9 Élève :La droite d'action du poids. 
10 Enseignant: Très bien! Droite d'action du poids, on l'appelle aussi la direction. 
Enseuite? 
11 Élève : Le sens du poids. 
12 Enseignant: Très bien! Le sens du poids. Et quel est le sens du poids? 
13 Élève : Du haut vers le bas. 
14 Enseignant: C'est bien Seck! Ensuite Mané ? 
15 Élève : Le point d 'application. 
16 Enseignant: Bien! Son point d 'applicartion. 
17 Enseignant: Donc nous avons eu à déterminer trois caractéristiques du poids, la 
direction, c'est-à-dire la verticale ou droite d'action, son sen sens , du haut vers le bas 
et son point d'application qui n'est rien d'autre que le centre de gravité de l'objet. Et 
ça reste quelle caractéristique du poids? 
18 Élève : L 'intensité du poids. 
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19 Enseignant : Bien! Effecftivement l'intensité. Donc nous avions eu à parlé de 
l'intensité du poids et là nous avions parlé de l'appareil avec lequel on mesure 
l'intensité du poids. Quel est 1 'appareil qui permet de mesurer f 'intensité du poids? 
20 Élève : C'est le dynamomètre. 
21 Enseignant: Donc l'intensitè du poids se mesure à l'aide d'un dynamomètre. 
Attention on ne mesure pas le poids mais on mesure une caractéristique du poids qui 
est l'intensité du poids, il faut que ça soit très clair. Et là j'ai essayé de vous décrire ce 
qu'on entends par dynamomètre[ ... } 
22 Enseignant: Maintenant illustrons tout ce que nous venons de dire par un exercice 
d'apllication c'est-à-dire un exercice où nous allons caractériser le poids, et où nous 
allons représenter graphiquement le vecteur poids. Notez l 'énoncé de 1 'exercice[ .. .}. 
23 Enseignant : Essayez de faire une représentation, c'est comme ça que vous allez 
comprendre tout ce qu'on vient de dire. Donc traiter 1 'exercice comme vous 1 'entendez, 
1 'importance ce n'est pas de trouver la solution, mais c 'est d 'avoir essayé. 
24 Enseignant: Qui a une idée? 
26 Enseignant: Qu'est-ce qui nous est demandé de faire? 
27 Élève : On nous demande de faire la représentation graphique du vecteur poids 
d 'une plaque métallique rectangulaire d 'intensité 15 N. 
28 Enseignant: Pouvez-vous noter ces informations. Nous devons apprendre à donner 
des solutions aux problèmes comme des scientifiques. Nous devons d'abord relever les 
informations pertinentes qui nous aideront à bien proposer une solution. Suivez-bien 
ce que fait votre camarade, c 'est important de le suivre pour bien comprendre. 
28 Élève : Je représente la plaque rectangulaire, ensuite je cherche le point 
d'application du poids en traçant les diagonales. Puis, je marque l 'intensité du poids 
15 N. 
29 Enseignant: Est-ce que nous pouvons marquer l'intensité du poids? Qu'est-ce que 
vous entendez par« par marquer l'intensité»? 
30 Élève :À partir du point d'application, j'accroche la plaque à un dynamomètre et 
je vais repérer là où s'arrête les 15N. 
31 Enseignant : Qui pense autrement ou bien qui n'est pas d 'accord avec la 
proposition de votre camarade, ou qui a une autre proposition différente de celle que 
vient de donner votre camarade? 
32 Enseignant: rappelez-vous qu 'on nous invite à faire une représentation graphique 
d'une plaque rectangulaire d 'intensité 15N. Votre camarade pense à accrocher a 
plaque à un dynamomètre pour repérer là où s 'arrête les 15N. 
33 Élève: Avant de repérer là où s 'arrête les 15N, il faut une échelle. 
34 Enseignant : Très bien, effectivement, il nous faut nécessairement une échelle. 
Ensuite? 



272 

35 Élève :À partir du point d 'application détenniner le sens du vecteur poids. 
36 Enseignant : Pmfait Biniou ! Etc 'est ça hein ! Donc, à la fin de l 'exercice c'est 
cela qu'il faudra retenir. Vos deux camarades viennent de proposer une démarche 
intéressante à faire pour représenter le vecteur poids. 
37 Enseignant: Donc caractérisons d 'abord. 
38 Élève : Caractérions le poids, je cherche le point d'aplication qui coïncide à la 
rencontre des diagonales, la droite d'action: la verticale, le sens : du haut vers le bas, 
l'intensité: 15N. 
3 9 Enseignant : Très bien! Merci Diaby. C ''est bien tu peux reprendre ta place et noter 
çca sur ton cahier. 
40 Enseignant: Diallo vous pouvez venir au tableau pour nous proposez une échelle, 
n'est pas c'est vous qui nous avez parlez d'échelle? 
41 Enseignant: S'il vous plaît; suivez la proposition de votre camarade, je sais que 
vous avez vu la notion d'échelle en classe de 5e, nous allons en profiter pour réviser 
cette notion. 
42 Enseignant: Pourquoi avons -nous besoin d'une échelle? 
43 Élève :Pour déterminer le niveau où s'arrête l'intensité. 
44 Enseignant: Que pensez-vous de la réponse de votre camarade? Pourquoi ici nous 
parlons d'échelle? 
45 Élève : Nous parlons d'échelle pour représenter l'intensité sur un graphique. 
46 Enseignant: C'est bien, Seck. Regardez ici nous avons 15N nous ne pouvons pas 
les représenter comme ça. Il nous faut une façon de représenter les 15N. Par exemple 
vous avez en géographie représenter le Sénégal sur une carte dans votre cahier. Vous 
savez bien que c'est juste une représentation. C'est la même façon, nous avons besoin 
d'une échelle pour représenter les 15N. 
47 Élève : Je propose 1 cm=5N. 
48 Enseignant: toutes les propositions d'échelle sont bonnes. Maintenant discutons 
sur ce que votre camarade vient de dire. Que pensez-vous de la proposition de votre 
camarade. Elle a écrit 1 cm = 5N. 
49 Enseignant: Pensez-vous que 1 cm =5N? 1 cm représente quelle grandeur physique ? 
50 Élève : La longueur. 
51 Enseignant: 5N représente quelle grandeur physique? 
52 Élève : L 'intensité du poids. 
53 Enseignant: Vous pensez qu'une longueur peut-être égale à un poids? " 
54 Groupe classe :Non. 
55 Enseignant: Je vous écoute, parlez moi de ce que vous pensez. Votre idée compte. 
N'ayez pas peur de prendre la parole et de donner votre opinion. 
56 Élève : Non nous ne cherchons pas l'égalité poids - longueur. 



57 Enseignant: Oui continues, ce que vous venez de dire est intéressant. 
58 Élève : Nous devons écrire 1 cm correspond à 5N. 
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59 Enseignant: Très bien! Ça correspond, c'est le mot que nous devons utiliser, ce 
n'est pas une égalité c'est une correspondance. Donc ce vient de dire votre camarade 
c 'est ça. lem c 'est une longueur, 5N c'est l'intensité d'un poids donnée, donc nous 
cherchons à repréenter le poids en le faisant correspondre à 1 cm. 
60 Enseignant: maintenant l'échelle proposée par votre camarade vous parait 
judicieuse?" "Que pensez-vous de celle échelle? Attention, j'insiste sur le fait que ce 
n'estpas une égalité, lors d'une évaluation si vous mettez égale je vous enlève des point, 
ce n'estpas une égalité mais c'est une correspondance. 
61 Élève : lem représente 5N. 
62 Enseignant : Maintenant ici combien de cm vont représenter le poids d'intensité 
15N? 
63 Élève : 3cm. 
64 Enseignant: Comment tu as fait pour trouver les 3cm? C'est important de le savoir 
et il faut suivre aussi pour le comprendre car lors d'une évaluation, on peut vous 
donner une échelle et dans le cas où vous devez en proposer une il faut savoir comment 
le faire et il faut que l'échelle soit une bonne échelle car vous travailler sur des cahiers 
qui ont des dimensions limitées et si l'échelle est mal choisie, votre vecteur ne pourra 
pas se contenir sur une page et là on dira que l'échelle n'est pas adaptée. Maintenant 
comment tu as fait pour trouver le 3. 
65 Élève :J'ai divisé 15 par 5. (Un autre élève lève la main). 
66 Enseignant: Qu'est-ce qui se passe? Vous n'êtes d'accord avec la proposition de 
votre camarade? 
67 Élève :je propose 15 * 1/5. 
68 Enseignant: Que pensez-vous de la proposition de vos deux camarades? Est-ce que 
c 'est la même chose? 
69 Élève : C'est la même chose, seulement l'autre camarade à fait la règle des trois. 
70 Enseignant: Effectivement, vos deux camarades ont juste fait la règle de trois pour 
trouver 3. 
71 Enseignant: Donc je récapitule. Il faut choisir une échelle pour représenter 
l'intensité du poids, après avoir choisi une échelle, nous allons maintenant cherhcer la 
longueur qui va représenter les 15N [ .. .}. Continues. 
72 Élève :je représente le point d'action en traçant les diagonales. À partir du point 
d'action, je trace vers le bas une longueur de 3 cm. Et j'indique la direction avec une 
flèche. 
7 3 Enseignant: Avez-vous compris ce que vient de faire votre camarade? Y a-t-il des 
questions? 
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74 Groupe classe : Oui nous avons compris. 
75 Enseignant: Maintenant abordons la deuxième partie du cours c'est-à-dire, la 
relation entre le poids et la masse. Normalement, si c'était dans les BST nous allions 
faire ça sous forme de travaux pratiques de recherche. Aujourd'hui je vous invite à 
regarder une vidéo dans laquelle on montre comment on peut déterminer cette relation 
et nous allons par la suite commenter ce que nous allons observer. Je vous suggère de 
bien observer ce qui se fait dans la vidéo. 
76 Enseignant: qu'avez-vous observé? 
77 Élève : Le monsieur a mesuré la masse de différents corps. 
78 Enseignant: Juste la masse? 
79 Ensignant: Et l'intensité du poids de ces corps. 
80 Enseignant: Ensuite. 
81 Élève : Il a ensuite reporté les valeurs dans un tableau. 
82 Enseignant: Bien! C'est ce tableau que nous allons applé tableau des valeurs. Nous 
n'avons pas la chance de faire nous même l'expérience, mais nous allons prendre le 
tableau des valeurs du monsieur et l'exploiter ensemble. C'est bon? 
83 Groupe classe: Oui. (L'enseignant reporte le tableau de valeurs au tableau). 
84 Enseignant: Quelle observation pouvons nous faire en regardant le tableau? 
85 Élève : Nous constatons que la masse est plus grande que l'intensité du poids. 
86 Enseignant: Ah bon! Quand vous prenez la banane sa masse est 0,114 kg, l'intensité 
de son poids est égale à 1,40N, vous pensez 0, 114 est plus grand que 1,40? 
87 Groupe classe : Non. 
88 Ensignant: Je vous suggère de calculer le rapport Plm. (Après avoir donné aux 
élèves le temps de faire les calculs, l'enseignant invite un élève à reporter les valeurs 
dans le tableau sous le contrôle de ses pairs). 
89 Enseignant: Maintenant les résultsts du rapports Plm des différents corps tournent 
au tour de quelle valeur. 
90 Élève : 1 O. 
91 Enseignant : Très bien! Effectivement nous avons une valeur qui tourne au tour de 
1 O. Donc d'une constante, vous voyez bien? Dans ce cas que pouvons-nous dire du 
tableau? 
92 Élève: C'est un tableau de proportionalité. 
93 Enseignant : Bien! Effectivement c'est un tableau de proportionnalité. Et là nous 
allons dire que le poids et la masse sont proportionnels. La constante comment on 
l'appelle en mathématique? 
94 Élève : C'est le coefficient de proportionalité. 
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95 Enseignant: C'est le coefficient de proportionalité. Donc là notre coefficient de 
proportionalité en physique nous allons noté ça g. Et ceg c'est égal au rapport P/m. 
Vous voyez bien? 
96 groupe classe : Oui. 
97 Enseignant: De cette relation est-ce qu'il estpossible de trouver une relation entre 
le poids et la masse? 
98 Enseignant: Djité vous ne suivez pas? (L 'enseignant interpelle une élève qui ne suit 
pas les explications). 
99 Enseignant: J'ai dit de cette relation est-ce qu'il est possible de trouver une relation 
entre le poids et la masse? Suivez là svp, ons 'écoute, on récapitule un peu. L'expérience 
chercher expérimentalement à savoir ext-ce qu'il est possible de trouver une relation 
entre l'intensité du poids et sa masse. C'est çaque nous cherchions. Là il a fallu de 
mener une expérience que je viens juste de vous montrer qui consister à prendre 
différents ensuite de mesurer sa masse avec une balance et de mesurer l'intensité de 
son poids avec un dynamomètre, les données obtenues sont consignées dans un tableau 
de valeurs.Ensuite, nous avons calculer le rapport de l'intensité du poids et de la 
massepour chacun des corps et nous constatons que quelque soit le corps considéré, 
nous trouvons à peu près la même valeur. Vous voyez bien? 
100 Groupe classe : Oui. 
101 Enseignant: Cette valeur en mathématiques est applée coefficient de 
proportionnalité. Elle est égale au rapport Plm. Vous êtes d'accord? 
102 Groupe classe : Oui. 
103 Enseignant: Maintenant comme Plm est constante que pouvons nous dire de 
l'intensité du poids (P) et de la masse (m)? 
104 Élève : Pet m sont proportionnels. 
105 Enseignant: Très bien!. P et m sont proportionnels. Maintenant quelle est la 
relation qu'on peut tirer de cette proportionnalité? 
106 Élève: P = m*g. 
107 Enseignant: Très bien! Effectivement, nous dirons que P = m*g. Et c'est cette 
relation que nous cherchions. Vous voyez-bien? 
108 Groupe classe : Oui. 
109 Enseignant : Donc ça veut dire qu'à partir d'aujourd'hui il ne doit plus avoir de 
confusion entre la notion de poids et de masse. Vous voyez ce qui est mentioné sur les 
emballages est une erreur que les gens laissent passer. Vous devez être en mesure 
maintenant de dire à vos parents à vos voisins que ça ce n'est pas vrai. Ça ce n'est pas 
un poids. Si c'était un poids l'unité serait? 
110 Élève : Newton. 
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111 Enseignant: Il y a plusieurs erreurs de ce genre dans le commerce. D'où l'intérêt 
de faire un transfert de ce que vous apprenez dans la vie de tous les jours et ça devrait 
aboutir à un changement de comportement. Est-ce que vous comprenez ce je veux dire ? 
112 Groupe classe : Oui. 
113 Enseignant: Vous n 'avez plus le droit de dire poids net = tant de kilogramme ou 
gramme. Ce n'est plus normal parce que maintenant vous êtes avertis par conséquent 
vous ne devez plus confondre la masse avec le poids. Le coefficient de proportionnalité 
c'est ce qu 'on appelle l'intensité de la pesanteur. L'intensité de la pesanteur varie selon 
le lieu. Donc P varie. S'il ny a pas de questions notons tout ça. 
114 Enseignant: Voilà ce qui metjin à notre cours d 'aujourd 'hui. 

Période PJ 

1 Enseignant: Nous allons faire un exercice d 'application. Mettons exercice 
d'application, et comme exercice application exercice 5 page 19 de la serie d'exercices. 
cherchez et réfléchissez au problème posé dans l'exercice. il faut essayer. (Les élèves 
se mettent au travail et cherche individuellement la solution de l'exercice). 
2 Enseignant: Quelqu'un peut aller au tableau pour nous faire une proposition? 
3 Enseignant: Ndour, tu as une idée?, Allez-y propose-nous quelque chose ' 
4 Enseignant: Suivez bien la proposition de votre camarade. C 'est important pour 
votre compréhension de la leçon. 
5 Ndour, quelle est la grandeur qu'on nous a donné dans l'exercice? 
6 Élève : Lla masse. 
7 Enseignant: Ici on nous a donné la masse. Je te suggère de noter les éléments connus 
dans l'éxercice. 
8 Enseignant: Q'est-ce qu'on nous demande de chercher? 
9 Élève : La masse de l'astronaute sur la lune. 
10 Enseignant: Très bien! Ici nous devons chercher la masse de l'astronaute sur la 
lune. (L'élève éprouve de la difficulté à répondre à la question). 
11 Enseignant : Ndour, tu as une masse sur terre qui égale à 70kg. Tu te déplaces sur 
la lune, on te demande de derterminer la masse que tu auras sur la lune. (Les autres 
élèves se proposent pour répondre à la sollicictation de l'enseignant). 
12 Enseignant: S 'il vous plaît, laissez-le réfléchir il va trouver la solution, il est 
capable. 
13 Enseignant: Ndour donnes-nous ta proposition, dis-nous réellement ce que tu 
penses de la question, n'aies pas peur de te tromper. 
14 Enseignant : Ndour, tu prends un objet tu mesures sa masse sur terre, ensuite tu le 
déplaces sur la lune quelle sera sa masse? 



15 Enseignant: Qui peut aider Ndour à résoudre la question. 
16 Élève : La masse sera la même. 
17 Enseignant : Peux-tu expliquer pourquoi la masse sera la même. 
18 Élève : Parce que la masse est invariable. 
19 Enseignant: Très bien! Parce que la masse est invariable, [ . .]. 
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20 Enseignant : Ndour, donc la masse reste constante, ne change pas, la masse est une 
grandeur physique qui ne varie pas quelque soit le lieu, [ . .], ensuite la 2e question? · 
21 Élève : On nous demande de calculer l'intensité de son poids sur la lune. 
22 Enseignant : Que représente ici 70kg ? 
23 Élève: La masse. 
24 Enseignant: Comment calcule-t-on l'intensité du poids connaissant la masse? 
25 Élève: P = m*g. 
26 Élève :L'intensité du poids est égale à 12N. 
27 Enseignant : Très bien! Merci! L'intensité du poids est égale à 1 2N Suivez là, [ . .]. 
28 Enseignant: Ne confondez pas l'intensité du poids avec la masse [ ... .]vous avez 
des questions ? 
29 Groupe classe :Non. 
30 Enseignant: Prenez dans votre cahier la solution. 
31 Enseignant: Cherchez la solution de l'exercice suivant. Il faut essayer, c'est ce qui 
vous permet de comprendre, faites une proposition. 
32 Enseignant: Mané tu passes au tableau pour nous faire une proposition. 
33 Enseignant: S'il vous plaît, écoutez et suivez la proposition de votre camarade. 
34 Élève : Le poids d'un objet est l'attraction que la terre exerce sur le corps. 
35 Enseignant: Maintenant c'est à vous d'apprécier la proposition de votre camarade. 
Vous êtes d 'accord avec la proposition de votre camarade? 
36 Groupe classe: Oui. (Les élèves se proposent pour traiter la suite de l 'exercice) 
3 7 Enseignant: Laissez faire votre camarade ensuite vous allez réagir à sa proposition. 
38 Élève : Les caractéristiques du poids sont le point d'application, sens du poids et 
droite d'action du poids. 
39 Enseignant: Maintenant que pensez vous de la proposition de votre camarade? 
Votre camarade a proposé comme caractéristiques du poids point d 'application, sens 
du poids et droite d'action du poids. Est-ce qu'il a bien répondu à la question posée 
dans l'exercice? 
40 Élève : il manque l'échelle. 
41 Enseignant: L'échellefaitpartie des caractéristiques du poids? 
42 Groupe classe : Non. 
43 Élève : L'intensité du poids. 
44 Enseignant: Il y a aussi l'intensité du poids comme caractéristique du poids. 
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45 Enseignant: Vous pensez que donner les caractérisques du poids revient à dire 
point d'application du poids, sens du poids, droite d'action du poids et intensité du 
poids? C'est ça caractériser? 
46 Élève : Droite d'action = point d'application. 
47 Enseignant: Est-ce que droite d'action = point d'application ? 
48 Groupe classe : Non. 
49 Enseignant: Caractériser le poids revient à faire quoi? 
50 Enseignant: Il ne suffit pas de dire nonjustifie ta réponse. 
51 Élève: Je crois qu'on devrait déterminer centre de gravité. 
52 Ensignant: Tu crois ou bien tu en es sûre? 
53 Élève :J'en suis sûre. 
54 Enseignant: Il ne faut pas avoir peur d'assumer votre proposition, [ . .]. Il faut 
expliqueret préciser chacune de ces caractéristiques. 
55 Élève : Point d 'application c 'est le centre de gravité, droite d 'application c'est la 
verticale, le sens c 'est du haut vers le bas et l 'intensité du poids est égale à 1 ON 
56 Enseignant: Très bien! Merci Mané. (L'élève traite la suite del 'exercice). 
57 Élève: L'in/rumen! de mesure de l'intensité du poids c'est le dynamomètre. 
58 Enseignant: Très bien. Pour cette leçon, il est important de bien comprendre les 
caractéristiques du poids, comment mesure-t-on le poids et surtout l'unité du poids[ . .]. 
La suite? 
59 Élève : l'unité de !intensité d poids est Nlkg. 
60 Enseignant: Attention, l 'unité internationale de l'intensité du poids n'estpas N/kg, 
[ . .}.!!faut que ça soit clair, [ . .]. Suivez bien[ . .]. (L 'élève corrige son erreur et donne 
la bonne réponse). 
61 Enseignant: Très bien! Merci! Un volontaire pour la suite de l'exercice. 
62 Enseignant: Faites la suite, je vous accorde 5 mn. Allez jusqu'à la représentation 
graphique. Il faut vraiment essayer. Je veux vraiment voir vos propositions de 
représentation graphique, même si c'estfaux ce n'est pas grave l'essentiel c'est de faire 
une proposition selon votre compréhension. (L'enseignant fait le tour des tables pour 
verifier la proposition des élèves). 
63 Enseignant: Un volontaire pour faire une proposition. 
64 Élève : Les caractéristiques du poids sont: point d'application du poids, qui le 
centre de gravité de l'abject; sens du poids, du haut vers le bas; la direction, la verticale; 
et l'intensité du poids P = 750N" 
65 Enseignant : Ttrès bien! Suivez là[..]. Maintenant la suite? 
66 Enseignant: Ici on nous a proposé une échelle, on pouvait ne pas nous proposer 
une échelle dans ce cas il faudra choisir une échelle judicieuse. (L 'élève représente le 
poids) 
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67 Enseignant: Voilà comment on représente le poids. Très bien! 
68 Enseignant: Quand vous faites la représentation il faut bien marquer le sens du 
poids[ . .]. Avec vous des questions? 
69 Groupe classe : Non. 
70 Enseignant: Bon regardons l'autre exercice. 
71 Élève :Monsieur pouvez-vous expliquer la première question de l'exercice. 
72 Enseignant: Pourquoi expliquer la question? Il faut réfléchir par rapport à ce qu'on 
a fait en cours et en fonction de ça vous allez traiter la question. 
73 Enseignant: Un volontaire pour corriger l'exercice. 
74 Élève: Les bonnes relations entre la masse, le poids et l'intensité de la pesenteur 
sont P = mg; g= Plm,· m= g/P 
75 Enseignant: Que pensez-vous de la proposition de votre camarade? 
76 Élève: m = Plg. 
77 Enseignant : Effectivement on a ces trois relations. Très bien! 
78 Enseignant: Suivez bien. Il faut bien comprendre ces relations, [ . .]. 
79 Enseignant : Un volontaire pour la suite? 
80 Élève: On cannait l'intensité de la pesanteur et le poids. On nous demande de 
déterminer la masse. m = Plg. 
81 Enseignant: Très bien! Attention ici il faut convertir le poids à son unité 
internationale[ . .]. 
82 Élève : Dans cette colonne on nous a donné le poids et la masse, on nous demande 
de déterminer l'intensité de la p esenteur. g = Plm 
83 Enseignanrt: C'est bien. Effectivement g = Plm. Ensuite? 
84 Élève : Ici on cannait la masse et l'intensité de la pesenteur et on nous demande de 
déterminer l'intensité du poids: P= mg. 
85 Enseignant: Voilà! Ici lep = mg, [ . .]. 
86 Élève : Dans cette colonne on cannait l'intensité du poids et l'intensité de la 
pesenteur. On nous demande de déterminer la masse: m= Plg 
87 Enseignant: Très bien! Merci. Un autre volontaire pour l'autre exercice. 
88 Enseignant: Qu'est-ce qu'on cannait? 
89 Élève : L'échelle et la longueur qui représente l'intensité du poids 
90 Enseignant: Qu'est-ce nous demande de déterminer? 
91 Élève : L'intensité du poids. 
92 Élève :À partir de l'échelle on peut calculer l'intensité du poids: P = 5cm x 30N/1 cm. 
93 Enseignant: Très bien,! Effectivement à partir de l'échelle on peut déterminer 
l'intensité du poids, [ . .] 
94 Enseignant: Suivez on récapitule, [ . .]. 
95 Enseignant: Il est l 'heure, nous allons continuer la prochaine fois. 



Transcriptions des interactions verbales des de cours de Physique-Chimie vécus 

par le groupe YEUDl 

Période P1 

1 Enseignant : S 'il vous plaît. Un peu de silence. 
2 Enseignant: Avant de commencer la nouvelle leçon, je vous propose de faire 
quelques exercices pour voir si vous avez bien compris la dernière leçon. D'accord? 
3 Groupe classe : Oui. 
4 Enseignant : Notez l 'énoncé de l 'excercice [. . .]. 
5 Enseignant: shuut! Silences 'il vous plaît. 
6 Enseignant: Qui veut aller au tableau nous corriger l 'exercice? 
7 Élève : Le symbole du plomb c 'est Pb. 
8 Enseignant : Très bien! Le symbole 0 correspond à quel élément? 
9 Élève : Oxygène 
10 Ensignant : Bien! H? 
Il Élève : H correspond à l 'hydrogène. 
12 Enseignant : Très bien! H correspond à l 'hydrogène. Zn? 
13 Élève : Zn correspond à l 'élément zinc. 
14 Enseignant : Très bien! Cu? 
15 Élève : Cu correspond à l 'élément cuivre. 
16 Enseignant: Très bien! Il correspond au cuivre. 
17 Enseignant: Alors, maintenant on va commencer la nouvelle leçon. Cet exercice 
nous ont permis de vérifier si nous avons bien compris la dernière leçon. 
18 Enseignant: Pour aborder la leçon du jour, nous allons partir d 'un petit exercice. 
D 'accord? 
19 Groupe classe : Oui. 
20 Enseignant: Notez l 'énoncé de l 'exercice. Un grain de riz a une masse estimée 
égale à 0, 02g. Combien y a-t-il de grains de riz dans un kilogramme de riz? 
21 Enseignanrt: Alors comment peut-on répondre à cette question? 
22 Élève : on ne peut pas compter le nombre de grain dans un kilogramme. 
23 Enseignant: Dans un kilogramme de riz il y a beaucoup de grains. 
24 Enseignant: Mais on vous dit le grain a un masse de 0, 02g. Maintenant dans un 
kilogramme de riz il y a combien de grains? 
25 Élève : Il fautfaire la conversion de la masse du grain de riz en kg. 
26 Enseignant: Viens au tableau pour nous montrer comment procéder. 
27 Enseignant: Qu'est-ce qui est plus facile à convertir? 
28 Élève : Il est plus facile de convertir 1 kg en g. (l 'élève fait la conversion). 
30 Enseignant: Donc dans 1 OOOg de riz il y a combien de grains de riz ayant une masse 
de 0,02g? 
31 Élève :pour louver le nombre de grain on fait le rapport 100010,02 = 5O. 000 grains 
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32 Enseignant: Très bien! Donc en faisant le rapport 100010,02 on trouve le nombre 
de grains de riz dans 1 kg 
33 Enseignant: Maintenant dans un sac de 50kg il y a combien de grains? (N'ayant 
pas de réponse, l 'enseignant demande aux élève de faire la même chose qu'avait fait 
leur camarade). 
34 Élève: 5000010.02 = 2500000 grains. 
35 Enseignant: Bien. Maintenant~ s'ilfaut 1 seconde pour compter un grain, combien 
de temps est nécessaire pour compter les 5O. 000 grains? 
36 Groupe classe: 50000 secondes. 
37 Enseignant: Voilà, il faut 50 000 secondes pour compter les 50000 grains. 
38 Enseignant: Est-ce raisonnable? 
39 Groupe classe : Non. 
40 Enseignant: Maintenant, c'est le même principe qu'on utilises en chimie pour 
compter les atomes. On les regroupe par paquet, ici pour vendre le riz, le commerçant 
ne compte pas les grains mais il regroupe un ensemble de grains pour avoir le poids 
demandé. Même principe en chimie on regroupe les atomes, les molécules, les ions, 
par paquets, maintenant chaque paquet est appelé la mole. 
41 Enseignant: Maintanant dans une mole il y a combien d'atomes? (N 'ayant pas de 
réponse, l 'enseignant donne la solution). 
42 Enseignant: L'enseignant donne la réponse 6, 02.1023. Je vais vous expliquer d'où 
vient ce nombre appelé constante d'Avogadro. Mais la procédure pour obtenir ce 
nombre est complexe et ne fait pas partie de votre programme [. . .}. 
43 Enseignant : Donc la leçon d'aujourd'hui va porter sur la mole et les grandeurs 
molaires. 
45 Enseignant : À la jin de cette leçon vous devrez être capable de définir la mole, 
distinguer les grade urs molaires [. . .}. 
46 Enseignant: Avez-vous des questions? 
47 Élève: Comment vous avez fait pour calculer la constante d'Avogadro? 
48 Enseignant: C'est une constante. Vous n'aurez pas à refair le calcul lors d'une 
évaluation. J'ai répondu à ta question? 
49 Élève : Oui. 
50 Élève: Monsieur, j 'aifait le calcul mais j'ai trouvé 6,03 au lieu de 6,02. (L 'élève 
ne semble pas être satisfait du résultat de l'enseignant concernant le calcul de la 
constante d'Avogadro). 
51 Enseignant: As-tu trouvé 6,03 tout court? 
52 Élève :Non. 
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53 Enseignant: Pourquoi tu as supprimé les nombres qui suivent 6, 02 .. ? Quand vous 
arrondissez des décimaux il faut savoir bien le faire vous l'avez vu en mathématiques. 
Donc ici le nombre ne s'arrête pas à 6, 02. 
54 Enseignant: Avez-vous d 'autres questions? 
55 Groupe classe : Non. 
56 Enseignant: Notez en introduction [. .. ]. (L'enseignant distribue le tableau de 
classification périodique) 
57 Enseignant: Shuuut! S 'il vous plaît, suivez c'est important. Regardz si on a un 
élément X On suit s'il vous plaît, c'est important pour votre compréhension du tableau 
périodique [. . .}. 
58 Enseignant: Avez-vous bien compris ce que je viens d'exxpliquer? 
59 Groupe classe : Oui. 
60 Enseignant: Donc notons ça[. . .}. 
61 Enseignant : Faisons un exercice pour voir si nous avons compris. 
62 Enseignant: Un volontaire? (L'enseignant interroge un élève qui ne s'est pas 
proposé pour aller au tableau). 
63 Élève : La masse molaire moléculaire de 03 est égale à. 
64 Enseignant: Voilà! Est-ce que vous êtes d 'accord avec ce que votre camarade à 
écrit? Elle a mis 03 = [. . .} 

65 Groupe classe : Non. (L'élèves 'autocorrige) 
66 Élève: M(OJ) = 16g/mol *3 =48g/mol. 
67 Enseignant: Awa que représente 16g/mol? 
68 Élève : l'oxygène. 
69 Enseignant: Non Awa 16g/mol ne représente pas l 'oxygène. 
70 Groupe classe : masse molaire atomique de l 'oxygène. 
71 Enseignant: Très bien! Merci Awa. 
72 Enseignant: Prenez la solution de l 'exercice. 
7 3 Enseignant: Bon il est l 'heure continuez le reste à la maison ensuite nous 
corrigerons au prochain cours. 

Période Pt 
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LETTRE D'INFORMATION ET FORMULAIRE DE CONSENTEMENT POUR LES PARENTS 
(ENFANTS DES CLASSES DES ENSEIGNANTS ASSOCIÉS AU PRÉSENT PROJET) 

Effet des pratiques enseignantes effectives sur l'intérêt des élèves sénégalais du cycle moyen pour les sciences 
et fa technologie {S&T) 

Chercheurs : Ousmane Sy e t Patr ice Potv in (Université d u Québec à M ont réal) 

M adame, Monsieur, 

Nous sollicitons par la présente votre accord pour la réalisation de recueils de données dans la classe de votre enfant en 
lien avec le projet en titre. Ce présent projet sur l'intérêt des jeunes à l'éga rd des sciences et de la technologie cherche à 
répondre aux deux questions suivantes: 

1. Quel intérê t les élèves sénégalais des Collèges d'Ense ignement Moyen (CEM) et des Blocs Scientifiques et 

Technologiques (BST) expriment-ils à l'égard des sciences et de la t echnologie? 

2. Quelle est la relation entre les pratiques enseignantes effectives actuellement mises en œuvre dans les CEM et 

dans les BST et le déve loppement de l' intérê t des élèves à l'égard des sciences et de la technologie? 

En quoi consiste la participation au projet? 

La participation pour laquelle nous sollicitons votre accord pour l'année 2016-2017 consiste à: 

• Permettre à votre enfant de répond re éventuellement à deux questionnaires sur l'enseignement et l'apprentissage des 
S& Te t sur son intérêt à l'égard de cette discipline. Le temps requis pour remplir le questionna ire est d'e nviron 15 minu tes; 

• Permettre à votre enfant d'être filmé lors d' un cours de S& T avec son enseignant et de répondre à de courts questionnaires 
de 5 minutes chacun à la fin de que lques cours de ST (3 fois); 

Ces recueils se feront sur les heures normales de l'école, avec l'au torisa tion de l'enseignant de votre enfant qui confirme 
par le fai t-même qu'aucun retard dans les activités scolaires ne sera causé par cette participa tion. 

Une rencontre d' information au début de l'année nous a permis de présenter l'ensemble du projet aux enseignants avant 
la confirmation ou non de leur acceptation de participer aux activités requises. Les enseignants se son t chargés par la suite 
d'informer les élèves du déroulement du projet et du ca ractère volonta ire de leur participation au recueil des données. Afin 
que votre enfan t participe à ce projet, nous avons besoin non seulement de son accord, mais aussi du vôtre. Da ns le cas 
d' un refus de votre part, votre enfant ne sera pas invité à remplir les questionnaires ou ne se ra filmé pendant les activités 
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---------------------------------------------------------------------------------------------------------------

ci blées par le projet. Nous vous info rm ons que le Ministère de l'éduca tion nationale a décidé d'a ppuyer la mise en œuvre 
de ce présent projet en nous autori sa nt (autori satio n N"00001232MEN/CAB/ DC/ JPN/s fd) de procé der à l'expérim entation 
auprès des CEM et des BST. Il n'y a pas de ri sque ou d' inconvénients prévisibles associés à ce tte participa tion. Le seul 
inconvénient est le temps consacré à la réponse éventuell e aux questionnaires. 

Qu'est-ce que nous ferons avec les données recueillies? 

Pour éviter l'identifi ca tio n des élèves participants au projet, les données recueillies pa r cette étude se ron t t raitées de 
maniè re entièrement confidentielle. Afin de préserver leur anonymat1 un code remplacera le nom de chacun d'eux dans 
tous les documents d'analyse des données et dans les rapports de recherche. En outre, le nom ou toute au tre donnée 
pouvant identifier les enfan ts ou identifier leur école ne paraîtront e n aucun cas dans les documents de diffusion des 
résulta ts. Ce tte diffusio n se fe ra dans le cadre de la production scientifique habituelle : thèses de doctorat, articles, ra pports, 
communica ti ons, présentation des résultats aux établissements scolaires. 

Les données recueillies seron t conservées sous clé par le chercheur princi pal. Les seules personnes qui y auro nt accès sont 
les chercheurs, les professionnels de recherche et les assistants de recherche, lesquels se ro nt bien info rm és des règles 
déontologiques en vigueur. 

Les données seront détruites qua t re ans après la fin de la recherche, so it en 2021, une fo is que les analyses seront terminées 
et les rapports de recherche produits. Elles ne se ront pas utilisées à d'autres fins que celles décrites dans le présent 
document. 

Est-il obligatoire de participer? 

Non. La participation à ce proje t se fait sur une base volontaire. Votre enfant est to talement libre de participer ou non à 
cette étude. Vous êtes également libre d'accepter o u no n que votre enfant participe ou de vous retirer en tou t temps sans 
avoi r à justifier votre décision ni à subi r de préjudice de quelque nature que ce soit. La décision de pa rt iciper ou non à cette 
étude n'affectera en rien les enseignements reçus. 

Y a-t -il des risques, inconvénients ou bénéfices? 

Au-delà des inconvé nients mentionnés précédemment (temps consacré aux questi onnairesL les chercheurs considèrent 
qu'il n'y a pa s de risque particu lier et prévisib le associé à ce projet. La contribution à l'ava ncement des connaissa nces au 
sujet de l' enseignement et de l' apprentissage des sciences et de la technologie et de l' intérêt des jeunes à l'éga rd de ces 
disciplines ainsi que le développement pro fessionnel des enseignants et l'a méliora t ion des apprentissages des élèves sont 

les bé néfices prévus. 

Aucune compensation d'ordre monétaire n'est accordée aux personnes qui participent à ce projet. 

Que faire si j'ai des questions concernant le projet? 

Si vous avez des questions ou commentaires concernant ce projet, n'hésitez pas à communiquer avec l'un o u l'autre des 
deux chercheurs aux coordonnées indiquées ci-dessous. 

Ousmane Sy 

Doctorant en sciences de l'éduca tio n 
Département de didact ique, Université du Québec à 
Montréa l (UQAM ), C. P.8888, Suce. Centre-v ille, Montréa l, 
Qc., H3C 3P8 
Téléphone: +221-77 513 02 08 
Courriel : ousmanesy@gmail.com 

Patrice Potvin 

Professeur titulaire 
Département d e didact ique, Université du Québec à 
Montréal (UQAM), C. P.8888, Suce. Centre-vi lle, M ontréal, 
Qc., H3C 3P8 
Téléphone: 514 987-3000, poste 1290 
Courriel : potvin.pa trice@ugam.ca 

285 



FORMULAIRE DE CONSENTEM ENT 
-COUPON-RÉPONSE-

(À détacher, remp li r, signer et ramener à l'enseignant de votre enfant. Conservez la page d'information) 

J'ai lu et compri s le document d 'i nformatio n au su jet du projet « L'effet des pratiques enseignantes effectives sur 
l'intérêt des élèves sénégalais du cycle moyen pour les sciences et la technologie ». J'a i compris les con ditions e t 
les bienfa it s de la participation de mon enfant. J'a i obtenu des réponses a ux questions que je me posa is au suj et 
de ce projet. 

D J'accepte librement que mon enfa nt pa rt ic ipe à ce projet 

D Je n 'accepte pas que mon enfant participe a u projet 

Ident ification et signature 

Nom de l'élève [svp écrire lisib lement):------------------

Signature du parent/tuteur :-------------- Date : -------------

Ce projet a été revu et approuvé par le comité d'éthique de la recherche Éducation et sciences socia les de 
l'Université de Sherbrooke. 

Cett e démarche vise à assure r la protection des participantes et participants . Si vous avez des questions sur les 
as pect s éthiques de ce projet (consentement à participe r, confid entialité, etc.), n' hés itez pas à communiquer avec 
M. Eric Yergeau, président de ce comité, par l' interm édia ir e de son sec réta riat a u num éro su iva nt : 819-821-8000 
poste 62644, ou par courriel à: ethiqu e.ess@usherbr ooke.ca 
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ANNEXEE 

LETTRE DE RECRUTEMENT DES ENSEIGNANTS 



UQÀM Faculté des sciences 
de l'éducation 
Univcrsi tO du Oucboc iJ Montt Ml 

Présentation du projet de recherche intitulé: 

<< l ' effet des pratiques enseignantes effectives sur le développement de l' intérêt des élèves 

sénégalais du cycle moyen pour les sciences et la technologie (S&T] » 

Chères enseignantes, chers enseignants de sc iences et de technologie (5& T)l, 

Actuellement, plusieurs rapports du Ministère ainsi que d'autres rapports de recherche 

montrent que les élèves manifestent une désaffection enve rs les 5& T et une ba isse de leur 

intérêt pour les 5& T est en effet souvent observée. Ma lgré tous les efforts consentis par les 

autorités éducatives et les enseignants pour améliorer les conditions d'enseignement-

apprentissage des 5& T, un défi reste toujours à relever : comment rendre l' enseignement des 

S&T plus captivant pour répondre à rintérêt de vos élèves? 

À cet égard, plusieurs recherches dans le domaine des sciences de l'éducation ont conclu à 

l'importance des pratiques enseignantes pour favoriser le développement de l'intérêt à l'égard 

des 5& T. C'est donc dans l'optique d'apporter des pistes de solution à ce questionnement que 

ce présent projet s'inscrit dans une perspective didactique. Conséquemment, il s'intéresse à 

l'effet des pratiques enseignantes effectives sur le développement de l'intérêt des élèves pour 

les S&T dans le contexte sénégalais. À travers une perspective exploratoire et compréhensive, 

le présent projet s'est fixé comme objectifs de recherche : 

• d'établir un portrait de l'in térêt des élèves sénégalais du cycle moyen à l'égard des 5& T 

en mesurant, par le bia is d'une recherche scientifique, le niveau d'intérêt des élèves s i 

souvent évoqué dans les différents rapports des autorités éducatives; et 

1 Enseignants(es) deS& T: Science physiques (SP), Sciences de la vie et de la terre (SVT), Économie Familiale et 
Socia le (EFS), Éducation technologique (ET) . 
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UQÀM ! Faculté des sciences 
1 de l'éducation 

UnivfJrsitê du Ouëboc b Montréal 

de comprendre les relations susceptibles d'exister entre les pratiques enseignantes 

effectives et le développement de l'intérêt des élèves pour les 5& T dans le but de mieux 

cerner le phénomène du manque d'intérêt des élèves envers les 5& T. 

L'atteinte de ces objectifs ne pourra se fa ire sans votre collaboration . C'est pour cette ra ison 

que nous sollici tons votre participation. Déjà conscient de l'impact que ce projet pourrait avoir 

sur la compréhension du manque d' intérêt des élèves sénégalais pour les 5& T, le Min istère de 

l'Éducation Nationale a décidé de l'appuyer en nous autorisant (voir autorisation 

N"00001232MEN/CAB/DC/JPN/sfd, en annexe) à procéder à l'expérimentation auprès des CEM 

et des BST. 

En vous impliquant dans ce projet, vous aurez la chance de vivre une expérience de recherche, 

de participer à l'ava ncement des savoirs en didactique des sciences et de la technologie . Vous 

vous verrez éga lement recevoir un rapport détaillé de l'effet de vos pratiques de classe sur 

l'intérêt de vos élèves. Ceci vous amènera possiblement à vous questionner sur les meilleures 

façons de faire votre cours tout en suscitant et ma intenant l' intérêt de vos élèves pour les 5& T. 

Nous souha itons vous ind iquer également que le but du projet n'est en rien de porter un 

jugement sur les personnes ou leurs actions. Nous vous assurons aussi que la confidentialité des 

données collectées sera de rigueur. Toutes les données col lectées durant ce projet ne serviront 

qu'aux seu les fins de la recherche et ne pourront en aucun cas porter préjudice aux personnes 

et aux professionnels qu'e lles sont. De plus, seuls le cherche ur principal et son comité 

scientifique accéderon t aux données à des fins de traitement et d'analyse. 

Déroulement de la recherche 

Les activités de recherche se dérouleront entre les mois de j anvier 2017 et mai 2017. Si vous 

acceptez de participer au projet, vous serez en communication individuellement avec le 

cherche ur principal et ce, au plus tard d'ic i fin décembre 2016. Une séance de planification des 
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UQÀM 1 Faculté des sciences 
de l'éducation 
Urlivcrsité du Ouêboc il Montr·éal 

activi tés qui vous seront demandées se décidera à la suit e de communication en concert avec le 

chercheur principa l. 

Participation demandée aux enseignantes et enseignantes de S&T 

Il vous sera d'abord demandé de fa ire passe r un questionnaire (questionnaire général sur 

l ' intérê t individuel des élèves pour les S& T) en début et en fin d'expérimentation (c'est-à-d ire en 

janvier et en mai). Ce questionnaire sera soumis à tous les élèves de 4' et 3' des enseignants(es) 

participants(es) . Ensuite, il se ra demandé aux enseignants(es) de Sciences physiques de choisir 

trois cours (idéalement sur une même thémat ique) qui seron t observés et filmés par le 

chercheur principal et à la fin desquels ils soumettront à leurs élèves de 4' e t 3 ' un court 

questionnaire (questionnaire sur l'intérêt situationnel des élèves). Nous ne vous demanderons 

pas de changer vos pratiques enseignantes habituelles. Par ces observations filmées, nous ne 

cherchons pas à porter un quelconque jugement sur vos pratiques de classe. Nous cherchons à 

comprendre, à travers vos pratiques effectives, quels sont les organ isateurs (épistémiques, 

pragmatiques et re lationnels) qui présenten t un effe t sur le développement de l'intérêt de vos 

élèves. 

En tout temps, le chercheu r principal s'adaptera à vos d isponibilités. En attendant de collaborer 

avec vous, ve uill ez agréer l'express ion de nos sentiments dist ingués! 

Ousmane Sy, chercheur principal 

Doctorant en éducation, UQAM 

ousma nesy@gmail.com 
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ANNEXEF 

LETTRE D'AUTORJSATION DU MINISTÈRE DE L'ÉDUCATION NATIONALE 

POUR EXPÉRJMENTER DANS LES COLLÈGES D'ENSEIGNEMENT MOYEN 



* 

Mo nsieur 

République du Sé négal 
Un Peuple- Un But- Une Foi 

Ministère de l' Education nat iona le 
\~ ·""0> ra~ .... 
;~ ·-

,o_Q_(J'--'L..--<-'-- 3_2_.HE/1' CA fliDC'J! 'Nrsfi / \ 

Dakar, le ___ 7-:tHcvi:.'i'i.'H{}16 __ _ 

Comme uite à votre demande, je vous fais savoir que je vous autorise à 

mener, durant l'année scola ire 20 16-20l7, des recherche, dans le collèges 
d'enseignemen t moyen et les blocs scientifi ques ct techniques, sur les pratiques 
enseignantes et les re la tions entre ces pratiques et l'intérêt des apprenants po ur 
les science et la technol ogie. 

Cette autorisation est, je le sou! igne. assujetti a u dépôt. auprè du 
Dircct~ur de l'Ense ignement moyen secondaire général d'un exemp laire du 
rappon final qu i sera établi à la sui te de vos travaux. 

A toutes ti ns utiles, je vous invite à vous rapprocher du DEJ\!lSG pour la 
mi se en œuvre pratique de cette autori sation (SG, avenue Lamine Gucye, tel : 
33 82 1 75 03, courriel : ruJlo bn .. ~QQ..lQB 1 oo r·.) 

Je vous prie d 'agréer, Monsieur, l'assurance de ma con ·idération 
distinguée. 

A 

:VJon sieur Ous mane Y 

Rue l·l<lChamiyou TALL- BP 4025 
H l: +221 33 849 54 54· .E.ax : +221 33 822 14 63- Email: sp.rnen@gauv.sn 
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